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Ce livre a été rédigé en 2016 dans le cadre d’un processus de 
construction collaborative des connaissances de 19 coauteurs. Il 
est issu de deux ateliers qui ont eu lieu en février 2016 à l’École su-
périeure de théâtre de l’Université du Québec à Montréal (UQÀM). 
Les participants à ces ateliers ont été invités à écrire ensemble 
un ouvrage didactique constitué d’activités de théâtre pour les 
enfants réfugiés.
Durant ces deux journées de travail, les activités ont été conçues 
lors d’un laboratoire d’expérimentation didactique. Les coauteurs 
ont été invités à recréer une classe. Chaque sous-groupe ayant 
des rôles différents, soient des élèves, des animateurs et les ré-
dacteurs qui avaient pour mandat de décrire le déroulement des 
activités.  Cela a été l’aboutissement du processus d’étude qui a 
mené à la création de jeux théâtraux liés à tout ce qu’on avait étu-
dié auparavant au sujet des enfants réfugiés.  Ce même groupe 
a décidé de démarrer le Collectif théâtre pour l’espoir constitué 
de militants de l’art, de la culture et de l’éducation, provenant du 
Canada, du Brésil, du Pérou, de la France et du Liban.
De façon bénévole et solidaire, les membres de ce collectif ont 
travaillé ensemble, à travers un processus intense d’échange 
d’idées pédagogiques et artistiques. Les collaborateurs ont réussi 
à créer un matériel didactique en théâtre qui peut répondre aux 
besoins des animateurs intéressés à installer une ambiance créa-
tive et ludique d’apprentissage pour les enfants réfugiés. Pendant 
dix mois de travail, les membres ont inventé les 45 activités et 
écrit les textes réflexifs à partir du partage de leurs connaissances 
et de leurs expériences variées.
Cet ouvrage est destiné aux animateurs qui travaillent avec les 
enfants réfugiés et qui ont besoin de matériel novateur pour tra-
vailler le thème de l’espoir. Il est rédigé dans un langage simple 
afin que tous aient accès à son contenu et puissent piloter et 
adapter les activités en classe.
Pour en faciliter l’usage didactique, le livre est divisé en trois 
parties. La première partie s’arrête aux aspects réflexifs portant 

sur le théâtre comme moyen pédagogique pour aider les enfants 
blessés à retrouver l’espoir. Ensuite, les activités sont présentées 
dans une description constituée essentiellement d’un titre, des 
objectifs et du déroulement. Finalement, on donne une série de 
conseils aux animateurs afin de les aider à piloter les activités et 
à tirer le meilleur profit du livre.
Dans la deuxième partie du livre, les activités théâtrales sont di-
visées en cinq sections pour assurer une séquence progressive 
et dynamique qui soit profitable tout en facilitant le travail des 
animateurs.
On commence par stimuler la concentration (création d’un cli-
mat de travail de groupe qui contient un espace d’écoute dans 
lequel l’attention est portée vers les jeux proposés, ce qui favorise 
l’application de contraintes). Vient ensuite l’échauffement (ani-
mation dynamique du groupe à travers la libération ludique du 
corps, de la voix, des émotions, de l’imagination et  du contact 
avec l’autre dans le but de se préparer à créer).  Suit la création 
des personnages (composition ludique de personnages liés au 
quotidien des enfants et à leur monde imaginaire et fantastique 
pour qu’ils puissent raconter ou vivre des histoires théâtralisées 
avec leurs corps) et des scènes (élaboration de structures simples 
de scènes à deux, à trois, ou comprenant le groupe entier à partir 
de personnages issus essentiellement du monde imaginaire et 
fantastique des enfants). Et finalement, le travail avec les objets 
(manipulation des objets de façon créative et dynamique en ex-
plorant les matériaux adaptés au contexte quotidien des élèves 
afin de les guider vers la création de personnages et de scènes)
L’objectif ultime de ce collectif est de présenter un ouvrage didac-
tique qu’il sera possible d’enrichir et de mettre à jour. Cela grâce à 
la contribution solidaire de tous les animateurs qui l’utiliseront. Il 
est important de déployer le maximum d’énergie et de créativité 
pour continuer à répondre aux besoins pédagogiques et artis-
tiques des enfants réfugiés, et ce à travers le théâtre. 
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—Théâtre pour
l’espoir, théâtre 
pour la vie
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En tout temps, en tout lieu et sous toutes ses formes, le théâtre 
a reflété le contexte et le monde qui lui a donné vie. Fondé sur la 
qualité et le hasard des rencontres, le théâtre permet un partage 
entre la vie et l’art, il éveille la créativité ainsi que le sens éthique, 
il encourage le jeu et la transformation de soi. Le théâtre, c’est le 
monde qui se joue lui-même pour essayer de se comprendre et 
célébrer la vie.

Le metteur en scène et pédagogue Agusto Boal1 considère d’ail-
leurs que « le théâtre, la quête métaphysique et le droit de penser 
et de défendre ses idées sont propres à l’essence de l’être humain, 
et doivent exister partout où l’être humain habite, pas seulement 
dans certains endroits, à certaines heures du jour ou de la nuit, 
pendant le spectacle, la messe ou le vote ». (2004, P.9).
Le Théâtre pour l’Espoir vous propose un outil d’intervention 
composé de jeux et d’exercices de théâtre issus d’un travail de 
création collective et de partage d’expériences. Ce matériel vise à 
être utilisé dans les écoles et les camps de réfugiés afin de créer 
un petit espace d’espoir dans un contexte difficile et éprouvant. 
L’objectif est ainsi de partager quelques approches et techniques 
théâtrales qui pourront contribuer au mieux-être des enfants dans 
le contexte précaire des écoles et des camps de réfugiés.
Ces activités doivent être considérées comme une invitation au 
jeu et à la rencontre afin de soutenir le cheminement et l’intégra-
tion des enfants. Le jeu est inhérent aux êtres humains. Il agit 
dans ce contexte non seulement comme un appui psychosocial 
pour libérer le stress, mais contribue également à l’amélioration 
de la concentration et au développement d’habiletés cognitives, 
créatives, affectives, psychomotrices, verbales et sociales. En sti-
mulant de cette façon les enfants, les jeux que nous avons pré-
parés aideront à développer leur subjectivité, à renforcer leur 
confiance en soi et à canaliser les émotions accumulées. 

1 Augusto Boal (1931-2009), homme de théâtre brésilien. Metteur, en scène, dra-
maturge, théoricien. Créateur du Théâtre de l’opprimé qui a pour but changer 
le monde à partir de la pratique du théâtre.

Bien entendu, le théâtre ne peut être l’unique solution aux pro-
blèmes des enfants dans les camps de réfugiés, mais il peut cer-
tainement contribuer à faire une différence. Le théâtre est un 
moyen de se réapproprier les souvenirs et la mémoire collective, 
un moyen de se construire un présent sur une base plus solide 
pour affronter un futur parfois incertain. 

« Le théâtre doit être bon-
heur, en nous aidant à nous 
comprendre mieux nous-
mêmes?  et  notre  temps. 
Nous avons besoin de mieux 
connaître le monde que nous 
habitons pour mieux le trans-
former. Le théâtre est une 
forme de connaissance. Il doit 
être aussi un moyen de trans-
former la société. Le théâtre 
peut nous aider à construire 
notre avenir au lieu de simple-
ment l’attendre. » (Boal)
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—Le théâtre 
comme outil 
facilitateur de 
la résilience

L’observation permet de constater que les coups durs et les mal-
heurs font apparaître des ressources inconnues et presqu’illimi-
tées chez les êtres humains, éveillant ce que les spécialistes du 
comportement humain appelleront la résilience. La résilience se-
rait ce degré de liberté que nous sommes capables de prendre 
face aux coups durs, autrement dit : la capacité des individus à 
reprendre un développement après un ou plusieurs traumatismes.
La résilience se tisse grâce à une influence mutuelle entre des 
caractéristiques personnelles propres à chacun et un environne-
ment particulier. Au lieu de renvoyer trop facilement à des « spé-
cialistes » extérieurs, les théories de la résilience proposent de 
construire le plus possible à partir de l’environnement proche : 
la communauté.
Les membres du Collectif Théâtre pour l’espoir, interpellé.e.s par 
les conditions de vie des enfants victimes de conflits, se sont de-
mandé ce qu’ils pouvaient faire pour  les aider et favoriser leur 
résilience.
Les jeux théâtraux que nous présentons ici sont donc offerts 
aux intervenants qui travaillent auprès de ces enfants afin de 
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les soutenir dans leur travail, celui de donner à l’enfant réfugié 
un espace dans lequel il pourra intégrer et dépasser son vécu 
traumatique.
En proposant ces « ateliers » de théâtre, nous avons donc pour ob-
jectif de stimuler les forces  intrinsèques des enfants des camps 
de réfugiés. Nous faisons le pari que cette expérience théâtrale 
leur permettra de développer leur résilience. 

Mettre des mots sur l’indicible
Il nous paraît essentiel que ces enfants puissent, dans une cer-
taine mesure, exprimer leur vécu. En effet, mettre une parole sur 
les événements permet souvent de se distancier d’eux et facilite 
de la sorte leur dédramatisation. Or, ce n’est pas toujours possible 
au sein d’un environnement où chacun souffre trop lui-même 
pour être capable d’entendre le récit d’autrui.
Les enfants de réfugiés qui ont vécu des traumatismes de guerre 
présentent un risque élevé de développer ce qu’on appelle les 
« troubles post-traumatiques » ayant souvent pour conséquence 
des troubles du comportement relationnel. Par exemple, le si-
lence souvent maintenu autour des évènements par les parents 
et l’entourage de peur de perturber les enfants, ne favorisera pas 
nécessairement la guérison et les enfants risqueront de dévelop-
per des symptômes pouvant se traduire par des inhibitions de la 
parole ou des troubles de langage.
La littérature dramatique et ses représentations ont démontré 
que le théâtre offre une possibilité de communiquer autrement 
ses propres expériences même les impensables et les indicibles. 
Ainsi, si ces enfants n’ont pas la force d’exprimer certains aspects 
de leur vécu, nous croyons que des mises en situation théâtrales 
le leur permettront.

 Une mise en perspective des émotions
Le théâtre permettra de tierciser les émotions ingérables auxquels 
sont soumis ces enfants, d’éloigner ces émotions destructrices 
d’eux-mêmes et ainsi de mieux les maîtriser.
Les jeux théâtraux offriront des éclairages nouveaux sur le vécu 
des enfants. Pouvoir donner du sens à des situations insensées 
est essentiel à la santé psychique de ces enfants. Les solutions 
originales, créatives, même sublimées, qui émergeront du jeu leur 
permettront de « digérer » autrement leur passé, de vivre diffé-
remment le présent et d’envisager le futur sous un jour nouveau. 
Par exemple, en recadrant le sens de certains événements par le 
jeu théâtral, il est possible de faire sortir un enfant de la position 
de victime pour expérimenter celle du héros.
Par ailleurs, dans un contexte comportant une certaine violence, 
nous souhaitons également permettre à ces enfants de vaincre 
leur propre agressivité, laquelle, si elle n’est pas extériorisée, 
pourra se retourner contre eux. Le théâtre constitue un excellent 
terrain pour évacuer ce type d’émotions, le cadre ludique en facili-
tant l’expression. Cela nous semble essentiel si on veut prévenir le 
cercle vicieux de la violence et la transmission des traumatismes.

Le sentiment d’appartenance à une collectivité renforcée
En situation de guerre, c’est l’ensemble d’une société qui voit 
ses capacités résilientes mises au défi. On sait que la guerre, 
en isolant les gens dans leur quête quotidienne de survie, peut 
contribuer à désagréger le tissu social si important pour le dé-
veloppement de l’enfant. Souvent, les mains tendues offrant 
une ressource externe ont disparu. Plus l’adversité touche les 
membres d’une famille dans son intimité, plus il sera difficile 
pour le groupe de développer une résilience commune. Le théâtre 



20 21

THÉÂTRE POUR L’ESPOIR THÉÂTRE POUR L’ESPOIR

nous paraît, pour cette raison, un média particulièrement oppor-
tun, grâce à son côté rassembleur et unificateur. En jouant, tous 
les enfants se trouvent sur un pied d’égalité ; ils partagent cette 
mise à nu. Ils peuvent vaincre ensemble leur timidité, leurs pré-
jugés sur eux-mêmes et sur les autres, dans une expérience re-
maniée et réinventée. « Surmonter » ensemble ces défis liés au 
théâtre, crée une complicité et un sentiment de confiance, voire 
de puissance collective.
Ainsi, faire du théâtre avec ses pairs, encadré par des personnes 
bienveillantes stimulera l’émergence du sentiment d’apparte-
nance à un groupe, deux facteurs clés du tissage de la résilience. 
La fierté ressentie suite à la construction d’un projet commun 
permettra de s’identifier à une communauté renarcissisée. 
Ainsi, se reconnaître dans l’autre à travers le jeu et partager des 
vécus similaires dans un cadre ludique permettront, peut-être, de 
briser le sentiment de solitude et favoriseront les identifications 
mutuelles qui, autrement, auraient pu ne pas avoir lieu.
 
Éprouver des sensations nouvelles
Nous sommes convaincus que le jeu théâtral stimule le sentiment 
d’être acteur au sein de sa propre existence, ce qui est particuliè-
rement pertinent pour ces enfants ayant subi des injustices sur 
lesquelles ils n’ont aucune prise.
Par ces jeux théâtraux, nous souhaitons faire éprouver corpo-
rellement à ces enfants des postures, leur faire découvrir des 
gestes, des manières de poser leurs voix, des façons nouvelles 
d’interagir qui puissent s’ancrer dans leur esprit et s’imprimer 
dans leur corps. Ainsi, nous souhaitons que ces jeux théâtraux 
leur révèlent leurs forces, leurs richesses intrinsèques et leur créa-
tivité relationnelle.

En jouant théâtralement, les enfants pourront expérimenter au-
trement l’impact de leur prise de parole sur le groupe. Ils incarne-
ront des rôles différents, ils ressentiront ce que l’autre ressent, ils 
renforceront leur imaginaire et évacueront leur agressivité latente 
et, qui sait, cela leur permettra peut-être de revivre autrement les 
épisodes douloureux de leur existence en leur inventant une issue 
moins traumatisante. Ultimement, cette expérience génèrera de 
l’espoir en leur donnant des outils pour se construire autrement.
Enfin, le théâtre éveille l’imaginaire. Le fait de pouvoir aider l’en-
fant à utiliser son imagination pour rejouer les situations trau-
matisantes qu’il a vécues, pour jouer tout simplement,  a motivé 
toute la démarche du Collectif Théâtre pour l’espoir. A travers le 
théâtre nous souhaitons favoriser chez ces enfants le plaisir de 
l’expérimentation, celui du rêve co-construit, celui d’un univers 
magique où tout est possible : un plaisir qui nous semble essentiel 
dans le développement de leurs personnalités.
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« Jouer est une expérience : toujours une expérience créative… » 
Winnicott (2009)². C’est par le jeu, en l’occurrence les jeux théâ-
traux, que l’enfant aura l’occasion de se découvrir,  pourra com-
muniquer, et ainsi oser prendre la parole.
Communiquer est possible en utilisant  tout autant le langage 
non-verbal que le verbal. Les diverses fiches d’activités proposées 
dans ce cahier, favorisent l’expression corporelle, l’occupation de 
l’espace, la concentration, la maîtrise de la respiration, de la voix, 
des intonations, l’extériorisation des émotions.  Les préliminaires 
de la prise de parole seront d`abord le corps et le visage ; puis la 
voix va les soutenir. 
C’est ainsi que les jeux théâtraux vont stimuler le développement 
des capacités d’écoute, d’attention, d’imagination, de créativité-ré-
activité. L’enfant prendra conscience de sa propre présence, de 

— La prise de 
parole : théâtre 
et le dévelop-
pement de la 
capacité de 
s’exprimer

² Comprendre Winnicot, Jean-Pierre Lehman, Editions Armand, 2009
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ses possibilités de jeu, puis de la présence de l’autre, c’est-à-dire 
de chacun de ses compagnons dans cette aventure et, finalement, 
de l’espace qu’ils utiliseront en créant un véritable espace rela-
tionnel.  C’est un très bon point de départ pour se reconnaître, 
pour se sentir en communauté, pour aborder le jeu théâtral : une 
bonne opportunité pour être et pour faire.
C’est ce qu’exprime la chercheuse argentine, Marcela Bidegain : 
 

Lorsqu’un enfant s’exprime « sur scène », l’attention de chacun est 
mise à l’épreuve. L’impatience et les distractions sont canalisées. 
À ce moment-là, l’écoute, devenue essentielle pour le partage, 
permet de retrouver le plaisir.  
L’imagination de l’enfant est favorisée par le faire semblant et 
le jeu théâtral permet l’accès au symbolique et à l’imaginaire, 
sans jugement. Le quotidien mis de côté, l’enfant se sentant libre 
en corps et en esprit,  sa créativité s’en trouve libérée. Avec ses 
ressources, l’enfant devient capable de réagir aux propositions 
et de les explorer avec ses compagnons de jeu. Le jeu théâtral 
leur donnera plus de fillexibité et leur permettra de s’adapter aux 
situations proposées dans un climat sécurisant puisque, dans le 
jeu, il s’agit de simuler une situation et de résoudre les problèmes 

« le théâtre communautaire est un projet théâtral 
défini par la volonté de se rassembler, s’organiser 
et se communiquer, l’idée de base est le fait que 
l’art, est  une pratique qui génère la transformation 
sociale et repose sur la conviction que toutes les 
personnes sont essentiellement créatives et qu’il 
faut uniquement créer un cadre et donner l’occa-
sion de développer cet aspect. Une des facultés les 
plus mutilées chez l’être humain est sa capacité de 
création, le fait de permettre son développement, 
est un véritable changement personnel, qui génère 
des changements dans la communauté à laquelle il 
appartient. »  (Bidegain, 2016, P.82)³

³ Bidegain. Disponible dans www.teatrocomunitario.com.ar

en s’ouvrant à diverses perspectives.
Ces paramètres réunis, l’enfant se sentira dans un climat de 
confiance favorable à la communication en utilisant son expres-
sion orale et corporelle.

Le cahier didactique propose des jeux collectifs et individuels. 
La dimension collective est importante,  car l’individu y trouve 
en même temps un refuge et un espace de participation, ce qui 
lui permettra, par la suite, de partager dans une ambiance de 
confiance.  La dimension individuelle est importante aussi, pour 
développer l’estime de soi, l’auto expression et une parole parti-
culière. La prise de parole se fera entre les enfants tantôt comme 
« acteurs » et tantôt comme « spectateurs », lorsqu’à tour de rôle, 
ils seront « acteurs » ou « spectateurs » du jeu théâtral. Les jeux de 
personnage (scène, objets) permettront à l’enfant de s’exprimer et 
de trouver des manières d’interpréter un personnage/objet qui lui 
soit propre ; il aura fait un choix personnel de comment aborder 
ce jeu, pourtant une production de sens unique.
Avec les jeux théâtraux, le plaisir de jouer prévaut. L’enfant y 
trouvera la liberté de s’exprimer. Il prendra la parole pour racon-
ter, s’expliquer, comprendre, interroger, renseigner…Armé d’outils 
expressifs grâce aux jeux théâtraux et à l’accompagnement de 
l’animateur, la prise de parole donne un sens à son présent, de 
même que l’espoir de redonner vie à la spontanéité et à l’inno-
cence de son enfance.
Le jeu théâtral donne l’opportunité à l’enfant de reconstruire sa 
relation au monde. Il retrouve sa place au sein de sa famille et 
parmi ses compagnons de camp,  dans un environnement sou-
vent différent du sien qu’il a dû apprivoiser. L’isolement se brise 
et l’expression de soi se manifeste.  Le jeu devient inclusif dans 
un milieu hostile où l’enfant est déraciné et où il a perdu ses re-
pères sociaux-culturels essentiels pour son apprentissage et pour 
grandir.
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Les enfants victimes de la guerre accumulent différentes ex-
périences dramatiques comme voir exploser des bombes, être 
confrontés directement à la mort, perdre un proche, être blessés, 
être séparés de leurs parents pendant des mois, rester sans nou-
velles d’eux.

Or,  la souffrance de ces enfants que l’expérience de la guerre a 
fait basculer dans un monde d’adultes peut passer inaperçue. En 
effet, ces enfants doivent souvent développer une maturité pré-
coce ne leur permettant pas toujours d’exprimer leur profonde 
détresse. 

Et pour la plupart des enfants de la guerre, les blessures les plus 
profondes sont invisibles. En dehors du sentiment d’impuissance 
face au chaos qui les entoure, de la honte liée aux diverses mal-
traitances subies, ces enfants ressentent de la terreur. Ils ont peur 
d’être bombardés, enlevés, tués. Pour la plupart de ces enfants, 

— Le théâtre et 
la souffrance 
des enfants de 
la guerre

la peur est devenue une façon de vivre. Or expérimenter si forte-
ment la peur et le désarroi laisse, chez ces enfants, des séquelles 
susceptibles de devenir un obstacle à leur développement futur,  
tant intellectuel que psychologique. Par exemple, ils n’ont plus 
envie de jouer ou d’apprendre, ils manifestent des régressions, 
n’arrivent plus à se concentrer. Ces enfants peuvent même arrêter 
de rêver à un avenir meilleur. Comment dès lors pouvons-nous 
les aider à développer leur créativité, à se plonger dans le monde 
du fantasme où tout redevient possible ?

Avec le théâtre, on peut rêver ensemble d’une autre manière de 
voir la réalité. Jouer, c’est transformer, décaler, convertir, symbo-
liser la réalité. Le théâtre permet aux enfants d’exprimer leurs 
souffrances, tout en les contournant, par l’intermédiaire du 
jeu. Jouer est un moyen ludique d’accéder à des couches pro-
fondes et inconscientes de la vie psychique. Par les histoires et 
les personnages qu’il invente, puis qu’il joue, l’enfant ouvre des 
espaces de fictions symboliques qui facilitent le remaniement de 
ce qui lui pose problème. Cela lui permet de redéfinir son vécu, 
de reprendre un pouvoir sur celui-ci. De plus, ces exercices de 
théâtre peuvent participer au développement des relations et de 
la confiance ; ils offrent ainsi à l’enfant un cadre rassurant, un 
espace de liberté protégé pour exprimer ses émotions. Le théâtre 
lui offre surtout un espace d’expression singulière, un mode d’ex-
pression de son monde intérieur ; cela l’encourage à explorer son 
ressenti dans un cadre bienveillant. En accompagnant le mouve-
ment psychique avec le mouvement corporel, le théâtre permet 
de respecter et de restaurer l’unité psychosomatique de l’enfant. 
Cela ouvre alors une voie d’accès à l’émergence d’un processus de 
transformation et de retour à un bon équilibre psychique.
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ACTIVITÉS DE CONCENTRATION

La concentration est à la base de toutes activités physiques ou 
intellectuelles, sportives ou artistiques. Elle permet de canaliser 
l’énergie vers un objectif précis et favorise une plus grande ouver-
ture à soi et aux autres. Plus l’attention des enfants sera sollicitée, 
plus il sera agréable de pratiquer les exercices et plus grand sera 
le plaisir des enfants à se prêter au jeu.

Il est évident que le contexte dans lequel se déroulent les exer-
cices influencera la capacité de concentration des enfants. C’est 
pourquoi nous vous proposons des exercices simples, sous forme 
de jeu, qui permettront de capter l’attention des jeunes tout en 
les gardant actifs.

L’ensemble des activités réunies dans cette section implique le 
corps, la respiration et l’imagination. Elles ont pour but de déve-
lopper la concentration afin d’encourager une meilleure écoute, 
renforcer l’esprit de groupe, faciliter l’interaction, stimuler la créa-
tivité et valoriser l’intuition. Bref, ces exercices sont un premier 
pas vers une réappropriation de la confiance en soi et envers les 
autres. Il est important de noter que la forme du masculin est uti-
lisée pour alléger le texte sans préjudice pour la forme féminine.

Liste des exercices : 

— La petite pâte magique                                
— Le chef d’orchestre corporel                       
— Variation sur un souffle                                
— Au-delà du geste                                                                                 
— La musique du corps
— De la terre jusqu’au ciel
— Le cadeau du nom

SECTION : CONCENTRATION
TITRE : LA PETITE PÂTE MAGIQUE

OBJECTIFS : 
 — Faire un échauffement physique
 — Prendre conscience des parties du corps
 — Éveiller l’imaginaire

DÉROULEMENT :

On trouve une petite boule par terre, on la malaxe uniquement 
avec l’index et le pouce d’une main. 
Puis, la petite boule grossit. 
On est obligé de la malaxer avec toute la main, puis le bras, puis 
les deux mains et les deux bras, puis avec la tête, puis tout le 
corps.
 
Tout à coup, quand tout le corps est dans la pâte, elle se met à 
durcir, on ne peut plus respirer ni bouger. 
Il faut alors faire un petit trou au niveau du nez, puis sortir le bras 
par ce trou et ensuite dégager tout le corps.
Une fois libéré de cette pâte collante, on l’écrabouille avec les 
pieds, et puis l’on vérifie s’il y en a sous la semelle. 
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SECTION : CONCENTRATION
TITRE : LE CHEF D’ORCHESTRE CORPOREL

OBJECTIFS : 
 — Développer le jeu d’ensemble. 
 — Développer l’écoute des autres.
 — Faire un échauffement physique.

DÉROULEMENT :

Tous en cercle, l’animateur propose un rythme simple avec les 
mains. Les enfants reprennent le rythme.
Puis, on peut ajouter les cuisses et le torse pour créer de nou-
veaux sons. 
Et enfin, la bouche.

VARIATION : 

Les enfants peuvent ensuite proposer eux-mêmes des rythmes en 
combinant les différentes parties du corps.

SECTION : CONCENTRATION
TITRE : VARIATION SUR UN SOUFFLE

OBJECTIFS : 
 — Utiliser le souffle pour développer la concentration.
 — Imaginer des situations qui demandent d’utiliser le souffle.

DÉROULEMENT : 

Le groupe d’enfants est placé en cercle.
D’abord on ramasse une petite fleur imaginaire par terre.
Il y a une coccinelle dessus, on souffle tout doucement pour la 
faire s’envoler.
Puis, on passe sa petite fleur à son voisin qui dit « merci ». 
La petite fleur fait le tour du cercle. 
Chaque enfant doit la sentir et imaginer quelque chose qui tombe 
sur la fleur et qu’il faut souffler.
Puis, on prépare tous ensemble un gâteau imaginaire (faire les 
gestes, ajouter les ingrédients, mélanger, goûter la pâte, faire cou-
ler dans le moule) qu’on met au four chaud.
On se brûle les doigts, on souffle.
Quand le gâteau est cuit, on met les bougies dessus, puis on 
souffle pour les éteindre. 
On goûte le gâteau et on se brûle la bouche. 
On doit avaler le gâteau en se brûlant la bouche. 

VARIATION :

On peut inventer et imaginer toutes nouvelles situations qui de-
mandent d’utiliser le souffle. Toutes les variations sont appro-
priées.
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SECTION : CONCENTRATION
TITRE : AU-DELÀ DU GESTE

OBJECTIFS : 
 — Initier les enfants au jeu de l’imitation 
 — Travailler la gestuelle
 — Prendre contact avec un partenaire

DÉROULEMENT : 

L’animateur doit mimer à l’avant des actions simples de tous les 
jours. Les enfants doivent l’imiter.  
Commencer par des actions simples: éternuer, bâiller, rire, se 
gratter. 
Ensuite, faire des actions plus complexes en décortiquant chaque 
mouvement. 
Par exemple : Boire un verre d’eau: verser l’eau, apporter le verre 
à sa bouche, boire.
Mettre un chandail ou une chemise : prendre le vêtement, lever 
ou écarter les bras, l’enfiler, attacher les boutons.  
Dans une deuxième étape, les actions peuvent être faites en col-
laborant avec la personne située à côté de l’enfant.  
Par exemple : faire goûter ou sentir la boisson à son voisin, le 
chatouiller, l’aider à s’habiller.

VARIATIONS : 

Une fois les actions bien comprises et faites une première fois, il 
est possible de rajouter des sons aux actions. 
L’animateur peut demander à des enfants dans la classe de propo-
ser une action et les autres peuvent les imiter par la suite.

SECTION : CONCENTRATION
TITRE : LA MUSIQUE DU CORPS

OBJECTIFS : 
 — Prendre conscience de son corps
 — Sensibiliser les enfants au sens du toucher.

DÉROULEMENT : 

L’animateur est devant les enfants. Il tape doucement sur une 
partie de son corps à la fois pour créer un son. 
Commencer par le haut de la tête, ensuite frotter les joues, ta-
per avec la main sur sa bouche ouverte, le thorax, le ventre, les 
cuisses.
Il est possible d’explorer différentes façons de toucher : par 
exemple, frotter ou frapper ne produit  pas le même son.

VARIATIONS : 

Certains sons ne font pas beaucoup de bruit au toucher. Il est pos-
sible d’ajouter des sons avec la bouche pour accentuer le bruit. 
Par exemple : frotter les joues en faisant « pchittt-pchittt » ;  taper 
doucement sur la bouche ouverte en faisant « ouuuuu ouuuuu » ; 
taper sur le thorax en faisant un son qui varie avec le mouvement.
Il est aussi possible de jouer à créer des rythmes en frappant le 
thorax, les cuisses ou la bouche par exemple. Les enfants peuvent 
imiter le rythme à leur tour.
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SECTION : CONCENTRATION
TITRE : DE LA TERRE JUSQU’AU CIEL

OBJECTIFS : 
 — Faire des étirements 
 — Échauffer la voix.

DÉROULEMENT : 

Commencer assis et se lever debout tranquillement en dépliant 
la colonne vertébrale, vertèbre par vertèbre.
S’étirer sur la pointe des pieds et jusqu’au bout des doigts. 
Répéter à quelques reprises : toucher le sol avec ses mains et 
remonter tranquillement pour aller toucher le ciel.

VARIATION : 

Ajouter un son : faire un son et augmenter l’intensité à mesure 
que le corps s’élève. (Crescendo - decrescendo)

SECTION : CONCENTRATION
TITRE : LE CADEAU DU NOM

 
OBJECTIFS : 
 — Développer la confiance en soi en se présentant devant    

 — Prendre contact avec les autres enfants.

DÉROULEMENT : 

À tour de rôle, se lever debout, prendre une grande respiration, 
ensuite prendre un ballon imaginaire et le donner à son voisin 
en le regardant dans les yeux, et en nommant son prénom à voix 
haute. 
Ainsi de suite, jusqu’à ce que le ballon imaginaire ait fait le tour 
de la classe.

VARIATIONS :

L’enfant qui reçoit le ballon peut répondre « Bonjour... » (nommer 
la personne qui lui a donné le ballon). 
Ensuite, il regarde à son tour un nouvel enfant en se nommant. 
« Je m’appelle... » (dire son propre nom).

tout le monde.
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ACTIVITÉS D’ÉCHAUFFEMENT

Les échauffements consistent en une série d’exercices de base 
qui permettront d’introduire et de préparer les enfants aux acti-
vités des autres sections du recueil. Ces exercices sont principale-
ment axés sur le développement de l’imagination en passant par 
les différents ressorts du théâtre : le corps, la voix, l’écriture, les 
sensations et les émotions. Au travers ces exercices, les enfants 
seront amenés à développer des habiletés corporelles et vocales 
afin de faciliter leur intégration au groupe ainsi que leur désir de 
coopération et d’entraide. Certaines activités de cette section ont 
également pour but d’améliorer la capacité de reconnaître et de 
nommer les émotions. En plus de donner des outils pour les jeux 
de personnages et de scènes proposés dans les sections suivantes, 
ces exercices sont l’occasion pour les enfants de mettre des mots 
sur les sentiments qu’ils portent en eux.Vous retrouverez enfin 
des exercices pouvant offrir, si tel est le cas, un premier contact 
avec une nouvelle langue grâce à des jeux de mimes, d’imitation 
et d’écriture conduisant vers l’apprentissage de nouveaux mots.
Liste des exercices :
— Le réveille-matin                    
— Dans la peau des animaux            
— La fanfare des animaux               
— Je compte sur toi                     
— Le son des gestes                   
— Le détective                     
— Devine comment je me sens                 
— La fermière au marché                                       
— La chenille qui devient papillon                              
— Le ballon imaginaire
— Le mot vivant
— Cette voix !
— Que dis-tu?
— Mademoiselle Lyli !
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SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : LE RÉVEILLE-MATIN

OBJECTIF : Réveiller et étirer son corps en douceur

DÉROULEMENT : 

Assis ou debout, les enfants font semblant de dormir.

L’animateur les invite à fermer les yeux, puis à soupirer et à ronfler.

Puis, l’animateur fait le bruit du réveille-matin et déclare « On se 
réveille ! »

Peu à peu, les enfants réveillent les différentes parties de leur 
corps en suivant les mouvements du meneur de jeu : on bâille, 
on se frotte le visage, les bras, les jambes. On s’étire, on expire et 
on termine en faisant de petits sauts sur place.

VARIATIONS :

Le réveil sonore : 
On associe un son à chaque geste. 
On peut imaginer un savon qui fait le son « zip » en glissant de 
l’épaule jusqu’au bout des doigts ; un gant qui fait « scratch » en 
frottant le dos, un lit qui fait « bing » quand on saute dessus…

Qui se réveille ? : 

Chaque enfant pourra choisir un personnage et modifier ainsi la 
manière avec laquelle son  corps se réveille. 
Comment se réveille un bébé ? Une personne âgée ? Un roi ? Un 
super héros ? 

SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : DANS LA PEAU DES ANIMAUX

OBJECTIFS : 
 — Faire un échauffement physique et vocal
 — Travailler la gestuelle
 — Développer l’observation.

DÉROULEMENT :

En suivant les gestes de l’animateur, les enfants se mettent peu à 
peu dans la peau de divers animaux.
Le jeu démarre avec de petits animaux (souris, oiseaux…).
Puis, les mouvements prennent de l’ampleur pour permettre aux 
enfants d’imiter des animaux plus imposants comme le lion, l’élé-
phant ou le crocodile ! 
Chaque mime est accompagné du cri de l’animal.

VARIATIONS :

L’animateur n’a plus besoin de mimer les animaux. 
Il dit le chiffre qui correspond à un type d’animal que les enfants 
pourront s’approprier. 
À l’annonce du chiffre « 1 », les enfants se mettent dans la peau 
d’un animal volant ; à « 2 », dans la peau d’un animal marin et à 
« 3 », d’un animal terrestre.
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SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : LA FANFARE DES ANIMAUX

OBJECTIFS :
 — Stimuler la créativité. 
 — Permettre à l’enfant de surmonter sa timidité. 
 — Apprendre à montrer un personnage par l’entremise d’un son.

DÉROULEMENT :

L’animateur propose des cris d’animaux que les enfants re-
prennent en chœur.

L’animateur explique aux enfants qu’il sera le chef d’orchestre 
et qu’ils seront le chœur vocal en interprétant vocalement le son 
des animaux.

L’animateur montre les gestes du chef d’orchestre pour signifier 
que le son doit être fait plus lentement ou plus rapidement, plus 
fortement ou moins, plus grave ou plus aigu, aussi que le son doit 
être interrompu ou recommencé.

Avec des mouvements de mains précis, le chef d’orchestre invite 
les enfants « musiciens » à reproduire le son de l’animal. Il pro-
pose des temps de silence, joue avec le volume sonore et veille à 
trouver l’harmonie de ce petit orchestre animalier ! 

NOTE : 
Les gestes du chef d’orchestre faits avec les mains doivent être 
très simples et pensés préalablement. Ils doivent être rajoutés au 
fur et à mesure du développement de l’activité, ce qui veut dire 
que l’animateur doit montrer en premier les gestes pour signifier 
aux enfants de commencer ou d’interrompre leur chant. Après 
avoir montré et avoir appris le geste, l’animateur et les enfants 

peuvent pratiquer le jeu du chef d’orchestre et des musiciens.  
Une fois la consigne bien comprise, un autre geste est ajouté et 
ainsi de suite.

VARIATIONS :

Variation 1 : 
L’enseignant invite un enfant à prendre la place du chef d’or-
chestre et à conduire le chœur vocal d’animaux. En premier, l’ani-
mateur et l’enfant-chef d’orchestre révisent avec les enfants-mu-
siciens les gestes indicatifs du chef d’orchestre.
Variation 2 :
L’animateur peut séparer la salle en trois ou quatre groupes.  Il 
demande à chaque groupe de faire le son d’un animal qui sera 
différent pour chacun des groupes. L’animateur sera le chef d’or-
chestre. Il indiquera par ses gestes faits avec les mains, selon la 
consigne établie au début de l’activité, quand chaque groupe doit 
émettre le son choisi et de quelle manière le faire (plus lentement, 
plus rapidement, plus fort, moins fort, etc.). Il est possible de 
nommer un chef d’orchestre pour chaque groupe. 
Variation 3 : 
Chaque enfant-musicien choisit un animal et détermine sa propre 
imitation vocale de l’animal. L’animateur-chef d’orchestre utilise 
les gestes faits avec les mains, dont la consigne a été établie au 
début de l’activité. Le chœur est composé de différents sons d’ani-
maux, du son choisi par chaque enfant-musicien.    
Variation 4 : 
Un groupe d’enfants se place en ligne, en face de l’ensemble des 
enfants qui agissent comme public. Le premier enfant s’adresse 
à son voisin en faisant le bruit d’un animal. Celui-ci reprend ce 
son et le transmet à son voisin. Et ainsi de suite. Le dernier enfant 
de la ligne reproduit le son tout en interprétant l’animal corres-
pondant.
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SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : JE COMPTE SUR TOI

OBJECTIFS : 
 —Développer l’esprit de groupe. 
 —Développer l’écoute des autres.

DÉROULEMENT : 
Les enfants se mettent en cercle. 
L’un d’eux commence à compter en disant le chiffre 1 et puis un 
autre enfant doit poursuivre avec le chiffre 2 et ainsi de suite. 
Si deux personnes parlent en même temps, on recommence à 
zéro.

VARIATION :

Pour relever un plus grand défi, ce jeu peut se faire en se dé-
plaçant et les enfants peuvent dire plusieurs chiffres lors d’une 
même partie.

ASTUCE : 
Pour optimiser la concentration, ils peuvent fixer un point au 
centre du cercle.

SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : LE SON DES GESTES

OBJECTIFS :
  — Développer la mémoire gestuelle, visuelle et sonore.
 — Développer le sens de l’observation.
 — Apprendre à réagir rapidement aux indications 

DÉROULEMENT :

L’animateur propose trois mouvements et associe chaque geste 
à un son. 
Dans un premier temps, les enfants reproduisent ces trois mou-
vements. 
Puis, l’animateur reproduit ces gestes de manière aléatoire, cette 
fois-ci sans le son.
Le plus rapidement possible, les enfants doivent  retrouver le son 
qui correspond au mouvement.

VARIATIONS :

L’animateur ne reproduit que les sons, sans les mouvements. Les 
enfants doivent associer le mouvement correspondant au son 
entendu.

Pour relever un plus grand défi, l’animateur propose de plus en 
plus de mouvements et de sons à mémoriser.

visuelles et sonores
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SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : LE DÉTECTIVE

OBJECTIFS : 
 — Développer l’écoute
 — Préciser sa gestuelle
 — Développer la vision périphérique.

DÉROULEMENT : 

L’animateur invite un enfant à jouer le rôle du détective. 
Il lui demande de fermer les yeux.
Quand cet enfant a fermé les yeux, l’animateur désigne un autre 
enfant qui entamera un mouvement qui doit être imité par les 
autres enfants.
Il peut changer de mouvements quand il le souhaite.
Quand tous suivent les mouvements de l’enfant-meneur, l’anima-
teur demande à l’enfant-détective d’ouvrir les yeux et d’essayer de 
découvrir qui est en train de commander le mouvement.

ASTUCE :

Pour que l’enfant- meneur ne soit pas découvert au premier coup 
d’œil, les enfants doivent suivre les mouvements de celui-ci sans 
avoir le regard directement dirigé vers lui. Tout en regardant de-
vant soi, on peut voir ce qui se passe sur le côté : c’est ce que l’on 
appelle la vision périphérique.

SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : DEVINE COMMENT JE ME SENS

OBJECTIFS : 
 — Identifier des émotions et des sensations.
 — Représenter des émotions et des sensations.

DÉROULEMENT :

L’animateur fait des gestes pour décrire une sensation de chaleur 
(il s’éponge le front), de froid (il frissonne avec ses bras), pour 
décrire une émotion de peur (il écarquille les yeux), de colère (il 
lève les bras en haut en faisant les gros yeux), de joie (il sautille), 
de peine (il pleure et fait comme si des larmes lui coulaient sur 
ses joues). 
Les enfants imitent l’animateur en faisant les mêmes gestes. Ils 
doivent identifier la sensation ou l’émotion.

VARIATION :

L’animateur annonce une sensation (froid, chaud) ou une émotion 
(joie, peine, colère). 
Les enfants doivent trouver les gestes qui correspondent à cette 
sensation ou cette émotion et les faire.
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SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : LA FERMIERE AU MARCHE

OBJECTIFS : 
 — Créer un esprit de groupe 
 — Coordonner des gestes  avec le groupe

DÉROULEMENT : 

Les enfants sont en cercle et se tiennent par la main.
L’animateur se place au milieu du cercle. 
Il récite la comptine en faisant les gestes décrits plus bas.
Les enfants répètent après l’animateur en faisant aussi les gestes :
Comptine :
Il était une fermière qui allait au marché (marcher sur place). 
Elle portait sur sa tête trois pommes dans un panier (mettre les mains 
au-dessus de la tête et faire comme un panier, mains parallèles).
Les pommes faisaient rouli-roula, rouli-roula (balancer ses mains 
au-dessus de la tête) pour faire comme si les pommes roulaient). 
Stop (s’arrêter). 
Trois pas en avant (faire trois pas en avant). 
Trois pas pas en arrière (faire trois pas en arrière). 
Trois pas sur le côté (faire trois pas à droite). 
Trois pas de l’autre côté (faire trois à gauche). 
Stop (ne pas bouger).  
Ensuite, les enfants s’avancent vers le milieu du cercle tout en se 
tenant par la main et crient « Hourra ! » tous ensemble.

VARIATION :
Demander à un enfant d’aller au centre du cercle pour jouer le 
rôle de la fermière.

SECTION : RECHAUFFEMENT
TITRE : LA CHENILLE QUI DEVIENT PAPILLON

OBJECTIFS :
 — Illustrer une histoire en faisant des gestes. 
 — Développer le vocabulaire 

DÉROULEMENT : 

L’animateur raconte une histoire tout en l’illustrant par des gestes. 
Les enfants doivent imiter les gestes. 
Voici l’histoire : (source : Claudette L’Heureux, La mère aux 
prunes ; Judith Poirier, Des histoires pour les petites oreilles). 

Une chenille se promène sur le gazon (faire avancer l’index sur 
l’autre bras tendu devant soi, à partir de l’épaule).
Une fois rendue au pied de l’arbre (une fois l’index-chenille rendu 
au creux du coude, replier l’avant-bras vers le haut et ouvrir les 
doigts de la main pour faire les branches de l’arbre).
Elle décide de monter (promener l’index-chenille vers le haut le 
long de l’avant-bras). 
Au creux d’une branche, elle décide de se faire un cocon (une 
fois l’index-chenille rendu à la base du pouce, mettre la main de 
l’index en poing). 
Le temps passe,  puis le cocon se transforme en papillon et il 
s’envole (ouvrir le poing et déployer la main puis joindre les deux 
mains pour faire les ailes d’un papillon qui s’envole).

VARIATIONS : 

L’animateur peut seulement faire les gestes et les enfants 
l’imitent. 
Ensuite, celui-ci raconte l’histoire sans faire les gestes et les en-
fants font les gestes sur les paroles. 
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SECTION : RECHAUFFEMENT
TITRE : LE BALLON IMAGINAIRE

OBJECTIFS : 
 — Développer l’imaginaire
 — Préciser sa gestuelle
 — Apprendre à coopérer
 — Diriger son regard et suivre l’action

DÉROULEMENT : 

L’animateur lance un ballon imaginaire à un enfant qui le reçoit 
et le relance à l’animateur ou à un autre enfant.

SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : LE MOT VIVANT

OBJECTIFS : 
 — Développer l’imagination 
 — Coopérer avec un partenaire

DÉROULEMENT :

L’animateur écrit des mots sur des bouts de papier et les dépose 
dans un sac. 
Il choisit deux enfants. 
Le premier enfant pige un mot dans le sac et dit une phrase en 
utilisant ce mot. 
L’autre enfant mime la phrase. 
Exemple d’un mot écrit sur le papier : terre. 
L’enfant 1 dit : Je me suis endormi par terre. 
L’enfant 2 mime une personne qui s’endort par terre.

VARIATIONS : 

Les deux enfants peuvent mimer l’action ensemble. 
Exemple avec le mot terre.
La phrase est : J’habite sur la planète terre.
Les deux enfants peuvent mimer une sphère avec leurs corps.
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SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : CETTE VOIX!

OBJECTIFS : 
 — Développer l’écoute
 — Développe le sens de l’observation

DÉROULEMENT :

L’animateur dit une phrase en variant les tonalités : voix douce, 
voix grave, voix chaude, voix autoritaire, voix qui zozote, etc.
Les enfants imitent l’enseignant à l’unisson.     

VARIATIONS : 

Des enfants mènent le jeu en disant la phrase dans différentes 
tonalités ou inspirés par des personnages tels que : un vieillard, 
un bébé, un homme très fort, etc. 
Les autres enfants du groupe les imitent. 

SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : QUE DIS-TU?

OBJECTIFS : 
 — Développer l’écoute
 — Développer la concentration 
 — Apprendre à transmettre une émotion

DÉROULEMENT : 

L’animateur donne d’abord l’exemple de l’activité aux enfants.
Il se dirige vers eux, l’air fâché ou l’air content et leur dit une 
phrase dans une langue inventée : haiss from tak poulp poulp 
poulpitram ! 
Il fait comprendre aux enfants qu’ils doivent répéter cette phrase. 
Les enfants doivent maintenant dire une phrase dans une langue 
inventée, tout en y mettant de l’émotion. 
La phrase doit être relativement simple pour que les autres en-
fants puissent la répéter.
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SECTION : ÉCHAUFFEMENT
TITRE : MADEMOISELLE LYLI!

OBJECTIF : Introduire la notion de personnage.

DÉROULEMENT :

L’animateur veut par exemple que les enfants fassent le ménage 
du lieu ou terminent leur exercice de mathématique.
Le matin, il leur annonce la visite de Mademoiselle Lyli. Elle pas-
sera en fin de journée pour vérifier si tout est en ordre. 
Toute la journée, il leur parle de Mademoiselle Lyli qui a la répu-
tation d’être très stricte. 
En fin de journée, l’animateur se déguise devant les enfants et 
personnifie Mademoiselle Lyli : lunettes au bout du nez, il observe 
attentivement chaque enfant et interagit avec ceux-ci en jouant 
son personnage.
Les enfants adorent ça !
Mademoiselle Lyli peut revenir en classe occasionnellement et à 
l’imprévu. 

VARIATIONS : 

Mademoiselle Lyli peut aussi être une marionnette qui est tou-
jours en classe et qui se met à vivre lorsqu’une situation délicate 
se produit. 
Exemple : Lors d’une chicane entre deux enfants ou lorsqu’ un 
enfant a de la peine. 
La marionnette a un pouvoir magique sur les enfants. 
Ils aiment se confier à elle.
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—Activités 
avec les 
personnages
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ACTIVITÉS AVEC LES PERSONNAGES

Le personnage est l’un des éléments les plus importants au 
théâtre. Non seulement il permet d’amuser, de toucher ou d’ef-
frayer, le personnage permet également d’imaginer la réalité au-
trement, en la transposant dans un monde imaginaire. En d’autres 
mots, grâce aux personnages, chacun peut s’amuser à transposer 
ses désirs et ses pulsions internes pour en faire quelque chose de 
constructif et transmissible aux autres.

Jouer à se transformer en animal ou en super héros, devenir une 
créature magique ou tout simplement un petit caillou, donnera 
l’occasion aux enfants d’affronter leur timidité et de développer 
leur créativité.

Le personnage est également un bon moyen de canaliser les émo-
tions, et pour un instant, avoir le droit d’être ce que l’on veut.
La section portant sur le personnage rassemble des exercices 
impliquant le corps et la voix. Chacun de ces exercices isole un 
élément distinct de la construction du personnage, permettant 
ainsi à l’enfant d’intégrer le personnage étape par étape.

Une approche graduelle du personnage facilite l’apprentissage 
en permettant à l’enfant de centrer son attention sur certains 
détails qui, mis ensemble, lui offriront des possibilités de jeu, 
nombreuses et variées !!
Listes d’exercices :

— Photo individuelle                                            
— Réaction sonore
— Chœur de sons, chœur de gestes
— Personnages silencieux
— Construction du personnage



64 65

THÉÂTRE POUR L’ESPOIR THÉÂTRE POUR L’ESPOIR

SECTION : PERSONNAGE
TITRE : PHOTOS VIVANTES

OBJECTIFS : 
 — Développer le concept de personnage. 
 — Utiliser son corps pour exprimer une situation et lest

DÉROULEMENT : 

L’animateur est face au groupe d’enfants ; les enfants sont tous 
assis et lui font face.  
L’animateur propose un thème, par exemple : « la fête », « donner 
de l’aide à quelqu’un », « une promenade », « jouer à… », etc.  
Puis, il choisit un enfant qui se place face au groupe d’enfants en 
position statique pour ensuite, au signal donné, représenter avec 
son corps une statue qui s’inspire du thème proposé.  
L’animateur explique à tous les enfants le jeu de la statue et la 
consigne : figer comme une statue au signal donné (note : l’ani-
mateur choisit un signal visuel ou sonore). 
L’enfant reste figé comme une statue, pendant que l’animateur 
invite un autre enfant pour faire le même jeu de la statue en 
s’inspirant du thème proposé.
Pendant que le deuxième enfant est figé comme une statue, l’ani-
mateur répète ce même jeu avec trois autres enfants. 
Lorsque les cinq statues forment une ligne et font face au groupe 
d’enfants, l’animateur explique à tous la suite du jeu : lorsqu’il 
touche l’épaule d’une statue, l’enfant qui fait la statue émet 
un son qui correspond au thème proposé  et à l’image qu’il a 
construite avec son corps (exemple : si le thème est « la fête » et 
si l’enfant fait l’image de quelqu’un qui mange, il peut produire 
un son qui correspond à l’acte de mâcher et d’avaler). 
Après que le cinquième enfant a émis le son de sa statue, les 
cinq enfants en statue doivent faire en même temps le son de 

caractéristiques d’un personnage.

leur statue, puis reprendre leur position statique du départ. Ceci 
marque la fin du jeu de la statue. 
Une fois le jeu terminé, l’animateur remercie les cinq enfants. 
Puis, les enfants retournent à leur place. L’animateur peut répéter 
le jeu de la statue avec un nouveau groupe de cinq enfants et avec 
un nouveau thème.

VARIATIONS :
Variation 1

L’animateur reprend le jeu de la statue en changeant la consigne 
« La deuxième statue peut ressembler à la précédent ou être dif-
férente, et de même pour les trois suivantes. » par la consigne 
suivante : « La deuxième statue doit ressembler à la précédente-
même pour les trois suivantes. » 
Exemple : Si le thème est « la fête » et que le premier enfant a fait 
une statue qui représente une personne en train de manger, le 
deuxième peut faire une personne qui est en train de le servir, le 
troisième peut faire une personne qui parle aux deux autres sta-
tues, mais sans paroles et sans mouvement. Le quatrième enfant 
peut faire une statue qui chatouille une des trois statues déjà en 
place, et le cinquième enfant peut faire une personne qui veut 
mettre fin à l’action de la statue qui chatouille une personne.

Variation 2 

L’animateur reprend le jeu de la statue en demandant au groupe 
d’enfants de penser à un thème et de le garder en mémoire. Puis, 
l’animateur demande au groupe d’enfants « Qui se sent prêt à 
faire sa statue qui va exprimer son thème gardé en mémoire ? » 
L’animateur choisit un des volontaires. L’animateur explique la 
consigne et rappelle le signal en s’adressant à l’enfant volontaire : 
« Au signal (note : l’animateur fait le même signal qu’il a utilisé 
au début du jeu de la statue), tu deviens la statue qui exprime 
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le thème que tu as gardé en mémoire. » (Note : Si le groupe est 
composé de filles et de garçons, l’animateur doit choisir deux 
filles que deux garçons, donc quatre enfants volontaires.) Ensuite, 
l’animateur demande au groupe d’enfants : « Que fait la statue ? » 
L’animateur explique la suite du jeu de la statue en s’adressant 
au groupe d’enfants : « Je vais choisir un deuxième enfant qui va 
faire sa statue en montrant ce qu’il comprend de la statue que 
nous voyons. » L’animateur choisit l’enfant, le fait venir devant le 
groupe et le place entre lui et la première statue. Il s’adresse à 
l’enfant choisi : « Au signal, tu fais ta statue en faisant l’action que 
tu as comprise de la statue en place ». L’animateur choisit un troi-
sième enfant en procédant de la même manière que pour le deu-
xième, en le plaçant entre lui et la deuxième statue. Il s’adresse 
à lui : « Au signal, tu fais ta statue en faisant l’action que tu com-
prends de la deuxième statue ». L’animateur fait de même pour le 
quatrième enfant, et pour le cinquième si le groupe est composé 
uniquement de filles ou de garçons.

NOTE : 
Si le premier enfant fait une image et personne ne le comprend 
ni ne propose d’aller se greffer à son image, l’animateur doit de-
mander au premier de modifier son image pour que les autres 
puissent mieux comprendre la situation proposée.

SECTION : PERSONNAGE
TITRE : L’HISTOIRE SONORE

OBJECTIFS : 
 — Interpréter un personnage par l’entremise d’un son.
 — Développer l’attention.

DÉROULEMENT :

Préalablement, l’animateur prévoit une histoire qui comprend 
plusieurs animaux. 
Cettedite histoire peut être inventée ou elle peut être tirée de la 
culture locale.
Chaque espèce animale de l’histoire représente un sous-groupe 
dans la classe. 
À titre d’exemple, si l’histoire met en scène quatre espèces d’ani-
maux différentes, il y aura quatre groupes d’enfants.
L’animateur informe les élèves qu’il leur racontera une histoire.
Il les informe qu’ils devront recréer les sons des animaux men-
tionnés au cours de la lecture dépendamment du groupe auquel 
ils font parti. 
Avant la lecture de l’histoire,  l’animateur forme les groupes et 
établit avec chacun d’eux  le son qui devra être fait ainsi que la 
durée de celui-ci. Ainsi, l’efficacité de l’exercice s’en verra bonifiée.



68 69

THÉÂTRE POUR L’ESPOIR THÉÂTRE POUR L’ESPOIR

SECTION : PERSONNAGE
TITRE : CHŒUR DE SONS ET CHŒUR DE GESTES

OBJECTIF : 
 — Interpréter des personnages par l’entremise de la voix

DÉROULEMENT :
Préalablement, l’animateur prévoit une histoire qui comprend 
plusieurs personnages ou animaux.
Cettedite histoire peut être inventée ou elle peut être tirée de la 
culture locale.
L’animateur informe les enfants qu’il va leur raconter une histoire 
où il y aura plusieurs personnages différents.
Il sépare le groupe-classe en deux : un groupe qui sera respon-
sable de faire les sons de ces personnages chaque fois qu’ils se-
ront nommés, et l’autre qui sera responsable de faire les gestes 
qui les caractérisent. 
Chaque personnage aura seulement un son et un geste associé. 
(Par exemple, un coq peut être montré par le son « Cocorico » et 
par le mouvement de « battement d’ailes »).
Avant de débuter l’histoire, l’animateur dit aux enfants qui seront 
les personnages présents dans l’histoire.
Il établit avec le groupe responsable des sons le son approprié 
pour chaque personnage puis, avec le groupe responsable des 
gestes le mouvement caractéristique correspondant à chacun 
d’eux.
Par la suite, l’animateur entame l’histoire et les enfants réagissent 
selon leur groupe associé.

ASTUCE :
Il peut être amusant de raconter une séquence où plusieurs per-
sonnages sont nommés afin que les enfants aient besoin de réagir 
rapidement.

et du corps.

SECTION : PERSONNAGE
TITRE : PERSONNAGES SILENCIEUX

OBJECTIF : 
 — Interpréter un personnage avec le corps sans l’utilisa-

DÉROULEMENT :
L’animateur explique aux enfants l’activité : 
Il demandera à un enfant de venir à l’avant du groupe afin de 
représenter corporellement un personnage.
(Le personnage peut-être un animal ou un individu : girafe, four-
mis, lion, mère, père, travailleur, etc.). 
Au signal de l’animateur, l’enfant devra adopter la position neutre. 
(les bras le long du corps et un visage exempt d’émotion).
Par la suite, l’animateur comptera dix secondes à voix haute.
Pendant ce temps, l’enfant passera de la position neutre à la cor-
poralité du personnage ou de l’animal demandé. 
Une fois le personnage physiquement engagé, l’enfant développe 
une action physique en lien avec ce dernier. 
Il termine l’exercice en position neutre. 
Exemple : l’animateur suggère à l’enfant un oiseau.
L’enfant en position neutre utilise ses bras pour démontrer des 
ailes qui se déploient et il courbe son dos.
Les dix secondes écoulées, il fige.
Par la suite, il démontre le vol d’un oiseau en battant des bras et 
en marchant rapidement. 
Après avoir démontré le vol de l’oiseau, il se replace en position 
neutre.

NOTE : 
Par l’entremise de cet exercice, l’animateur peut connaître la vi-
sion qu’ont les enfants face à certains personnages de la vie réelle 
et comment ils se les représentent.

tion de sons ou de paroles.
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VARIATIONS :

Variation 1

L’animateur peut inviter trois ou quatre enfants à venir repré-
senter le même personnage à l’avant de la classe simultanément. 
Les enfants pourront ainsi présenter différentes représentations 
corporelles et physiques d’un même personnage. 

Variation 2 

L’enfant décide le personnage qu’il veut représenter.  L’animateur 
compte dix secondes à voix haute pendant que l’enfant intègre la 
forme physique de son personnage choisi. Pendant qu’il met en 
mouvement son personnage, les autres enfants du groupe sont 
invités à deviner de quel personnage il s’agit. L’animateur peut 
également demander aux enfants de deviner le personnage à la 
suite du mouvement, lorsque l’interprète est en position neutre.

SECTION : PERSONNAGE
TITRE : CONSTRUCTION DE PERSONNAGE

OBJECTIFS : 
 — Développer sa créativité. 
 — Prendre conscience que les parties du corps peuvent 

 — Apprendre à construire physiquement un personnage. 
 — Trouver une voix au personnage (voir variation 2).

DÉROULEMENT :

L’animateur choisit trois ou quatre enfants qui viennent se po-
sitionner face à la classe en position neutre. (les bras le long du 
corps et le visage exempt d’émotion)

L’animateur demande aux enfants choisis de penser à un person-
nage et de garder l’image de ce personnage en tête. 
 
L’animateur nomme une partie du corps et les enfants sont invités 
à bouger cette partie physique telle que le ferait leur personnage. 
Les mouvements choisis peuvent être simples et de courte durée.

Exemple : L’animateur nomme les  « mains ». Les enfants déve-
loppent spécifiquement  les mouvements de mains que fait leur 
personnage. Il peut ensuite nommer la « tête ». Les enfants arrête-
ront de bouger leurs mains et commenceront à bouger seulement 
la tête comme le ferait leur personnage. 
Un enfant qui par exemple choisit d’interpréter un bébé peut 
regarder ses mains comme s’il les découvrirait, ou les apporter 
à la bouche, sucer son pouce lorsque l’animateur nomme les 
« mains ».Quand l’enfant entend « tête », il peut regarder partout, 
faire de petits bruits avec la bouche, gonfler les joues, etc.
Après avoir nommé plusieurs parties signifiantes du corps, il de-

aussi communiquer. 
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mandera aux enfants de figer dans la position qui représente au 
mieux leur personnage. Un à un, au signal de l’animateur, les 
enfants seront invités à se présenter dans leur personnage en 
choisissant un nom imaginaire.

VARIATIONS :

Variation 1

À la suite de l’activité, l’animateur peut inviter les enfants ex-
plorer la démarche de leur personnage. L’animateur peut aussi 
demander de faire des mouvements plus amples ou plus petits, 
plus rapides ou plus lents et ainsi de suite.

Variation 2

À la suite de l’activité, lorsque les enfants sont figés dans leur per-
sonnage, l’animateur peut nommer qu’une seule partie du corps 
et les enfants devront bouger spécifiquement celle-ci.

Variation 3

Lorsque le personnage est construit et que les enfants sont figés 
dans la position physique choisie, l’animateur peut poser une 
question à chacun d’entre eux. L’enfant doit y répondre en tant 
que personnage. Note : il est intéressant que la question soit dif-
férente pour chaque enfant-personnage.
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—Activités avec 
les scènes
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ACTIVITÉS AVEC LES SCÈNES

Une scène peut se résumer par une action dans un temps et un 
lieu donné. 
Dans cette section, nous vous proposons d’utiliser la scène 
comme terrain de jeux pour les personnages ! Différentes situa-
tions vous seront proposées afin de mettre les enfants et leurs 
personnages en interaction. Les enfants seront donc appelés à 
mettre en pratique les habiletés qu’ils auront développées lors 
des exercices précédents, tout en interprétant des scènes qu’ils 
auront eux-mêmes imaginées.
Comme il en était question dans les sections antérieures, c’est 
avant tout la créativité et le partage qui sont mis de l’avant dans 
ces jeux de mise en scène. Les enfants seront invités à improvi-
ser sur des thèmes variés dans l’objectif qu’ils puissent s’expri-
mer à travers leur  imagination. Afin de favoriser la résolution 
de conflits, de développer le dialogue et de communiquer avec 
un public, ces activités permettent aussi le développement de 
l’imaginaire.
Il est important de noter que les scènes suggérées sont aussi 
des occasions privilégiées d’apprendre aux enfants les multiples 
manières de gérer des situations plus difficiles. Ils pourront éga-
lement transposer des évènements de leur quotidien à travers ces 
interprétations. Finalement, elles leur permettront de laisser libre 
cours à la folie et au plaisir !

Liste des exercices :

— Petits écrivains
— Je suis un arbre                                                     
— La nature de l’arbre                                           
— Les émotions de la nature.                                     
— Près de mon arbre
— Ma phrase à moi                                                    
— Mais qu’est-ce que cette histoire ?                            
— Les mystères de la corde
— La solution n’est pas loin
— Entrées et sorties
— Le magique
— Duo ensemble - duo séparé
— Duo de personnages proposé par un spectateur
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SECTION : SCENES
TITRE : PETITS ÉCRIVAINS

OBJECTIFS :
 — Apprendre à écrire une histoire
 — Partager ses idées.  

DÉROULEMENT : 

L’animateur distribue une feuille et un crayon à chaque enfant. 
La feuille est divisée en trois parties :

1. L’animateur y a écrit le début de l’histoire. 
Exemple : Cette nuit, je me suis réveillé en sursaut, car…

_______________________________________________________

2. Quel est le problème? 

_______________________________________________________

3. Quelle est la solution et la fin de l’histoire? 

________________________________________________________

Les enfants ont de cinq à dix minutes pour rédiger leurs idées.
L’animateur ramasse ensuite les feuilles et choisit deux enfants 
qui viennent se positionner devant la classe.
L’un d’eux raconte son histoire tandis que l’autre, à ses côtés, 
mime le personnage et ses péripéties.

VARIATIONS : 
L’enfant pige une feuille et raconte l’histoire d’un autre enfant. 
L’enfant est seul devant le groupe à raconter son histoire pendant 
que le groupe fait les bruits.

NOTE : Les petits peuvent travailler en équipe avec les grands 
pour écrire leur histoire.
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SECTION : SCENES
TITRE : JE SUIS UN ARBRE

OBJECTIFS :
 — Communiquer avec son corps
 — Développer son imaginaire
 — Se connaître autrement 
 — Parler de soi

DÉROULEMENT :

Phase 1 :

L’animateur propose aux enfants d’imaginer devenir un arbre.
L’animateur accompagne les enfants en leur suggérant des pistes 
de réflexion :
« quel âge a-t-il ? Quelle est sa taille, sa forme, son espèce (frui-
tier, conifère…) »
Exemple : « Vous devenez des arbres et vous allez imaginer sa 
taille, son âge… »
À la suite de la consigne  donnée, les enfants se transforment en 
l’arbre qu’ils ont imaginé.

Phase 2 :

L’animateur s’inspire des phénomènes naturels pour improviser 
une courte narration.
Exemple : « L’arbre sent le vent, la pluie, la tempête, ses branches 
bougent et se touchent, son tronc reste droit, il résiste… ».
L’animateur demande préalablement aux enfants d’interpréter 
par la gestuelle et la voix les consignes demandées : « Sentez 
vos racines », « Sentez vos branches… », « Sentez votre tronc… », 
« Sentez les oiseaux sur vos branches, les insectes qui piquent 
vos feuilles… ». 

Phase 3 :

À la fin de l’activité, l’animateur pose des questions aux enfants 
afin qu’ils intègrent leur personnage-arbre. 
Chaque enfant répond en tant que personnage-arbre.
Exemple : « Que vois-tu, Arbre » ; « Quel arbre es-tu? » « À quoi 
ressembles-tu ? »
« Quels sont tes fruits ? » « Quel âge as-tu » ; « Est-ce qu’il y a des 
animaux sur toi ? »…
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SECTION : SCENES
TITRE : LA NATURE DE L’ARBRE

OBJECTIFS : 
 — Coopérer afin de créer des ambiances scéniques 
 — S’éveiller à l’environnement en stimulant l’imaginaire

REMARQUE : Cette fiche d’activité prend appui sur la précédente : 
Je suis un arbre

DÉROULEMENT :  

Situation 1 :
L’animateur invite deux enfants à se positionner devant la classe.
Chacun représente l’arbre qu’il aura choisi. 
Il démontre son arbre par le corps.
L’animateur pose des questions aux enfants-arbres en lien avec 
leur habitat naturel.

Exemple :
Question de l’animateur : « Les forêts ne sont pas vides, elles sont 
habitées. Qu’est-ce qu’on retrouve dans la forêt ? »
Réponse de l’enfant : Le vent.
L’animateur invite un enfant à interpréter le vent.
L’enfant-vent va devant la classe et représente par ses gestes le 
vent. (Il peut souffler, faire bouger les autres élèves, etc.). Les 
enfants-arbres réagissent au vent.

Situation 2 :
L’animateur invite deux enfants à se positionner devant la classe.
Alors qu’un enfant fait l’arbre, l’autre peut par exemple, faire un 
oiseau.
L’animateur dit : « Un grand vent souffle et un petit oiseau essaie 
de se poser dans l’arbre ». 

Après chaque petite situation, l’animateur change le participant 
qui interprète l’arbre.

Autres animaux pouvant être suggérés : éléphant, girafe…qui va 
manger près de l’arbre.



84 85

THÉÂTRE POUR L’ESPOIR THÉÂTRE POUR L’ESPOIR

SECTION : SCENES
TITRE : LES ÉMOTIONS DE LA NATURE

OBJECTIFS : 
 — Apprendre à avoir confiance en soi;
 — Exprimer ses émotions;
 — Mettre en place des situations

REMARQUE : Cette fiche d’activité prend appui sur les deux pré-
cédentes : Je suis un arbre et la nature de l’arbre

DÉROULEMENT :  

Phase 1 :

L’animateur demande aux enfants de nommer des émotions.
L’animateur associe ensuite les émotions nommées aux situations 
vécues par les arbres :
 « Je veux voir un arbre furieux contre un oiseau qui picore son 
tronc avec son bec» 
«... un arbre heureux à l’arrivée du printemps »

Phase 2 :

L’animateur demande aux enfants de nommer des situations qui 
ont lieu dans la nature et qui déclenchent ces émotions. 
Exemple : Marcher dans la forêt et apercevoir une chute d’eau 
(situation). Exprimer de la joie (émotion) à regarder cette chute 
d’eau.
L’animateur demande à deux enfants d’interpréter une situation 
évoquée pendant la discussion en groupe.
L’animateur invite les enfants qui sont assis à accompagner la 
situation par des bruits ambiants correspondants (vent, pluie, 
chants d’oiseaux…)

VARIATIONS : 

L’animateur fait une narration qui évolue de la peur à la joie.
La narration raconterait une marche dans la nature.
Les enfants viennent habiter la forêt en y interprétant les person-
nages humains.



86 87

THÉÂTRE POUR L’ESPOIR THÉÂTRE POUR L’ESPOIR

SECTION : SCENES
TITRE : PRES DE MON ARBRE

OBJECTIF : 
 —Exploiter la gestuelle et la voix sonore

DÉROULEMENT :

L’animateur invite deux enfants à interpréter deux arbres.
Ces derniers peuvent bouger par le vent, craquer, être petits puis 
grandir. 
Une fois les arbres en action, l’animateur invite deux autres élèves 
à venir à l’avant du groupe. 
Il leur assigne un animal à l’oreille afin qu’ils interprètent ce der-
nier.
Les animaux interagissent avec les arbres et ces derniers réa-
gissent aux actions des animaux.
L’animateur guide la relation si nécessaire, en donnant des 
exemples d’interactions  (voir variations). 

NOTE: 

L’animateur doit dire aux enfants de ne pas se toucher lors de la 
scène.  
Les enfants qui jouent un animal devront communiquer à l’ani-
mateur l’animal qu’ils ont choisi.
À la suite de l’activité, le public va deviner de quel animal et de 
quelle interaction il s’agit.

VARIATIONS : 

Voici des exemples d’interactions : 
Des oiseaux qui virevoltent autour des branches, de gros mam-
mifères (ours,  chien, etc.) qui tournent autour du tronc, ou des 

insectes (fourmis, coccinelles, araignées) qui montent sur un 
tronc, mangent les feuilles, etc. Les arbres peuvent réagir en étant 
chatouillés, surpris, dérangés, etc.  Les arbres et animaux s’appri-
voisent mutuellement peu à peu.
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SECTION : SCENES
TITRE : MA PHRASE À MOI

OBJECTIFS : 
 — Mettre en place des situations tirées du quotidien dans
 

 — Revisiter ces situations quotidiennes, s’attarder à ce

DÉROULEMENT : 

L’animateur invite deux enfants à interpréter une situation tirée 
du quotidien.
Les enfants interprètent d’abord la situation sans paroles et en-
suite avec une seule phrase chacun.
L’animateur propose une situation, par exemple : « Vous êtes dans 
le désert et vous cherchez un endroit agréable pour vous installer 
et partager un repas ensemble ». (voir variations)
L’animateur demande aux enfants de choisir un personnage ou il 
peut leur en attribuer un.
L’animateur guide l’improvisation muette : « Chercher l’endroit 
où  vous vous installerez pour manger,  nettoyez cet espace, dis-
posez les vivres, mangez tranquillement. » 
Il leur pose des questions afin qu’ils puissent répondre par des 
gestes : « Est-ce que la nourriture est bonne? », « Est-ce qu’il fait 
chaud? ».
Une fois la scène terminée, l’animateur demande aux enfants de 
recommencer l’interprétation.
Avant de représenter la scène, il leur demande de penser à une 
phrase qu’ils diront au moment de répondre à la question de 
l’animateur.
Une fois que chaque participant à trouvé sa phrase, la scène peut 
recommencer.

lesquelles les enfants interprètent des personnages 
humains.

qui les compose.

VARIATIONS : 

Situations variées :
Laver les vêtements, s’habiller le matin pour aller à l’école, rencon-
trer un nouvel ami, monter la garde (surveiller une entrée), etc. 
Il s’agit,  dans tous les cas, de redécouvrir son quotidien et de se 
l’approprier.   

Pour intensifier le caractère évolutif de l’exercice, on peut fonc-
tionner ainsi : 
Lorsque l’animateur tape des mains, ou sur un tambourin, les 
enfants qui sont en train de jouer la scène doivent arrêter de 
bouger. 
À ce moment, l’animateur donne de nouvelles consignes : 
— changer de participants
— demander aux participants sur place d’inverser leurs rôles 
— introduire un développement (une tempête qui s’amorce, un 

nouveau convive, etc.)
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SECTION : SCENES
TITRE : MAIS QU’EST-CE QUE CETTE HISTOIRE ?

OBJECTIFS : 

 — Se familiariser avec la trame narrative d’une histoire
 — Adapter rapidement son jeu à des indications données

DÉROULEMENT :

L’animateur invite deux enfants à entamer une improvisation 
dans laquelle ils peuvent parler. 
Il les informe que leur improvisation évoluera en fonction d’idées 
provenant du public.
À tout moment, l’animateur peut intervenir en tapant des mains 
pour arrêter momentanément l’improvisation. 

Exemple de situation : 
« Ils s’agit d’un frère et d’une sœur qui dorment, en plein milieu 
de la nuit. » 
Les enfants débutent l’improvisation puis l’animateur tape des 
mains pour une première fois : « Après quelques instants, un bruit 
retentit… » 

L’animateur questionne les spectateurs : 
« Quel est ce bruit qui retentit? » 
Il y a alors plusieurs propositions venant du public (le tonnerre, 
un chien qui aboie, un bébé qui pleure, etc.).
Parmi celles-ci, l’animateur n’en choisit qu’une seule et relance 
les acteurs sur cette piste en tapant une deuxième fois des mains. 

pendant l’action.

L’improvisation se poursuit jusqu’à ce que l’animateur tape pour 
une autre fois des mains afin qu’ils arrêtent de jouer il questionne 
encore une fois le public : 
« Qu’est ce qu’ils vont trouver? » 

Il choisit une des réponses en provenance du public (ex : ils 
trouvent un chat perdu, un sac magique, un extraterrestre, etc.). 
L’animateur précise aux enfants sur scène qu’ils peuvent faire ce 
qu’ils veulent avec la proposition et il les relance dans l’improvisation.
La prochaine fois qu’il tapera des mains, il peut :
 — poser à nouveau une question au public ce qui déter

 — demander à deux nouveaux enfants de prendre la

Et ainsi se poursuit le jeu.

minera le cours de l’action

place des acteurs
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SECTION : SCÈNES
TITRE : LES MYSTÈRES DE LA CORDE

OBJECTIFS :
 — S’engager physiquement dans une action
 — Stimuler l’imagerie mentale et la verbaliser

DÉROULEMENT :

Deux à quatre enfants sont invités à aller devant le groupe.
L’animateur demande aux élèves de faire semblant de grimper 
sur une corde qui monte vers le ciel.
L’animateur les encourage à monter sur cette corde en leur de-
mandant de démontrer tout l’effort que cela demande de monter 
sur cette ladite corde.
Au signal de l’animateur, les enfants s’immobilisent.
Les enfants doivent nommer avec le plus de précision possible, 
ce qu’ils voient à leur hauteur.
Le jeu se poursuit par la suite et les enfants poursuivent leur 
montée jusqu’en haut de la corde.
À cette dernière étape, ils doivent pour une deuxième fois décrire 
ce qu’ils voient à cette hauteur.

VARIATIONS :

Lorsque l’action est en cours,  l’enfant peut exprimer une phrase.
Lorsqu’ils sont en haut, les enfants participants se rencontrent 
dans un monde imaginaire qu’ils découvrent ensemble en im-
provisant une scène.

SECTION : SCÈNES
TITRE : LA SOLUTION N’EST PAS LOIN

OBJECTIFS :
 — Expérimenter le dialogue entre deux personnages.
 — Trouver des solutions pour résoudre un conflit.
 — Jouer l’attitude et la gestuelle d’un personnage animal

NOTE :

Dans cet exercice, les enfants interprèteront des rôles d’animaux. 
Le fait d’interpréter des personnages animaux au détriment des 
personnages humains permet aux enfants de se distancier par 
rapport à la situation.

DÉROULEMENT :

L’animateur propose un conflit et des personnages (voir propo-
sitions ci-dessous).
Deux enfants jouent le conflit.
Au moment opportun, l’animateur tape dans ses mains.
À ce moment, le duo d’enfants arrête de jouer et l’animateur de-
mande au public des pistes de solution pour le conflit.
L’animateur choisit une solution dans celles proposées et tape de 
nouveau dans ses mains.
Le duo interprète la solution proposée par le public regardant.
 
VARIATIONS :
Exemples de mises en situation :
Deux amis chats se retrouvent. Un veut jouer et l’autre ne veut 
pas, il préfère se reposer.
Deux lions trouvent un objet qu’ils ne veulent pas partager.
La maman singe prépare le repas, alors que son petit singe veut 
de l’attention.
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SECTION : SCÈNES
TITRE : ENTRÉES ET SORTIES

OBJECTIFS :
 — Exploiter les entrées et les sorties de scène
 — Jouer la peur dans un contexte théâtral et donc sécuritaire 

DÉROULEMENT :

Préparation de l’espace :
Afin de créer l’espace souhaité, l’utilisation d’une table ou une 
boîte est importante. Sur cette table ou cette boîte, on y dépose 
une couverture.
La table doit être installée au milieu de l’espace disponible.
On nommera l’espace derrière cette boîte ou cette table les « cou-
lisses ». Répéter les entrées et sorties avec les enfants au besoin 
pour les familiariser avec l’espace.

Consignes :
L’animateur demande à un duo de se positionner devant la classe 
dans l’espace désigné plus haut.
L’animateur explique la situation suivante à un premier duo : 

« Un enfant marche dans la forêt et cueille des fleurs. À un certain 
moment, un animal sauvage apparaît et fait peur à l’enfant. » 

L’animateur décide avec les deux volontaires lequel jouera l’enfant 
et lequel jouera l’animal qui fait peur.
L’animateur peut établir un signe pour indiquer le moment de 
l’apparition de l’animal. Il précise aussi que la fin de la scène sera 
marquée par la sortie en « coulisses » des enfants selon le choix 
qu’ils feront.
Une fois la situation expliquée, les enfants vont se placer derrière 
la table. 

NOTE :

L’utilisation des mots et des sons est permise. 
L’animal peut parler.
La scène peut être rejouée en inversant les personnages et/ou 
en modifiant les réactions (c’est l’enfant qui fera peur au grand 
animal, l’enfant n’aura pas peur, mais il tentera d’apprivoiser l’ani-
mal, l’animal délaissé sera triste d’être seul et l’enfant reviendra 
pour l’amener chez lui…)
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SECTION : SCENES
TITRE : LE MAGIQUE

OBJECTIFS : 
 — Développer la capacité à improviser. 
 — Libérer l’angoisse par un élément magique.

DÉROULEMENT :

Préparation de l’espace :
Afin de créer l’espace souhaité, l’utilisation d’une table ou une 
boîte est importante. Sur cette table ou cette boîte, on y dépose 
une couverture.
La table doit être installée au milieu de l’espace disponible.
On nommera l’espace derrière cette boîte ou cette table les « cou-
lisses ». 
Répéter les entrées et sorties avec les enfants au besoin pour les 
familiariser avec l’espace.

Consignes :
Trois enfants se positionnent dans l’espace désigné.
Canevas : Deux personnages sont perdus. Un troisième viendra 
les sauver.
Temps de concertation pour établir la base de l’improvisation 
(lieu, personnages, action).
Entrée des deux premiers personnages et début de l’improvisation. 
La situation progresse.
Entrée de l’élément magique et résolution du conflit. 

VARIATIONS :
L’animateur peut définir ou suggérer l’élément magique selon la 
culture des enfants. Par exemple : un bon esprit, une sorcière, une 
étoile, un animal, etc.

SECTION : SCENES
TITRE : DUO ENSEMBLE-DUO SÉPARÉ

OBJECTIFS : 

 — Développer l’écoute sur scène
 — Explorer les différentes situations inspirées par le fait

DÉROULEMENT :

Préparation de l’espace : 
Afin de créer l’espace souhaité, l’utilisation d’une table ou une 
boîte est importante. Sur cette table ou cette boîte, on y dépose 
une couverture.
La table doit être installée au milieu de l’espace disponible.
On nommera l’espace derrière cette boîte ou cette table les « cou-
lisses   ». 
Répéter les entrées et sorties avec les enfants au besoin pour les 
familiariser avec l’espace.

Consignes :

1ere version : (arriver ensemble sur scène)

Deux élèves.
Temps de concertation pour établir la base de l’improvisation. 
(lieu, personnages, action).
Entrée des deux personnages ensemble et développement de la 
situation.
Arrêt de l’improvisation au moment opportun par l’animateur.

d’arriver ensemble sur scène ou de se rencontrer sur 
scène.
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2e version : (arriver séparément sur scène)

Temps de concertation pour établir la base de l’improvisation 
(même lieu, mêmes personnages, mais l’action sera différente).
Entrée des deux personnages séparément et développement de 
la situation.
Arrêt de l’improvisation au moment opportun par l’animateur.

VARIATIONS :

L’animateur peut choisir deux équipes différentes pour jouer les 
deux versions de la scène.

SECTION : SCENES
TITRE : DUO DE PERSONNAGES SUR 
PROPOSITION D’UN SPECTATEUR.

OBJECTIF :
 — Jouer un personnage provenant d’une indication 

DÉROULEMENT :

Préparation de l’espace : 
Afin de créer l’espace souhaité, l’utilisation d’une table ou une 
boîte est importante. Sur cette table ou cette boîte, on y dépose 
une couverture.
La table doit être installée au milieu de l’espace disponible.
On nommera l’espace derrière cette boîte ou cette table les « cou-
lisses ». 
Répéter les entrées et sorties avec les enfants au besoin pour les 
familiariser avec l’espace.

Consignes :
Deux enfants se préparent pour l’improvisation et viennent à 
l’avant de la classe.
L’animateur demande à un spectateur deux propositions de per-
sonnage.
Temps de concertation entre les deux enfants (choix du person-
nage, détermination du lieu et de l’action)
Entrée des deux personnages et développement de la situation.

VARIATIONS :
L’animateur pourrait aider les spectateurs à donner des person-
nages différents en âge, en rôle social (père, police, grand-mère, 
docteure, infirmier...).

donnée par un spectateur.
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—Activités avec 
les objets
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ACTIVITÉS AVEC LES OBJETS

Dans un contexte où les moyens s’avèrent précaires, le théâtre 
d’objet est une excellente façon d’aborder le théâtre et de créer 
des univers fantastiques avec tout ce qui se trouve à portée 
de main. Le principe du théâtre d’objet est simple. Il s’agit de 
prendre n’importe quels objets qui nous entourent — idéalement 
des objets qui nous inspirent ! — et de les utiliser pour racon-
ter des histoires. Comme l’enfant qui s’amuse avec ses figurines, 
cette approche du théâtre consiste à donner vie aux objets, à 
les transformer en personnages pour ensuite les intégrer à des 
situations de jeu.
En plus d’être très accessible, le théâtre d’objet s’avère un bon 
moyen d’aborder le théâtre avec les enfants qui démontreraient 
certaines résistances face au théâtre, puisqu’il permet de créer 
une distance entre la personne qui joue et le personnage. L’en-
fant peut ainsi compenser une certaine gêne à s’exposer devant 
les autres en transférant le personnage qu’il interprète à travers 
l’objet.

Cette approche du théâtre amène également l’enfant à utiliser 
sa créativité pour transformer son environnement et donc, lui 
redonner un sentiment d’emprise sur sa réalité. Grâce à l’imagina-
tion, chaque objet, même désuet, peut être réutilisé et avoir une 
seconde vie. Une chaise renversée peut ainsi devenir un château 
habité par un dragon-chaussette et défendu par des soldats-cuil-
lères au bord d’une mer-drap très agitée !
Conseil : Faites appel à tous les sens pour découvrir et explorer 
les objets utilisés. La texture, les sons, la fonction usuelle, le ma-
tériau, la forme et la couleur d’un objet peuvent inspirer le type 
de personnage qu’il pourrait devenir.

Liste des exercices :
— L’objet vivant 
— Que suis-je?                                   
— Dis-moi, quel objet es-tu ?                               
— Ra « contes » moi ton objet.                            
— Les chaussures magiques
— Le drap magique
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SECTION : OBJET
TITRE : L’OBJET VIVANT

OBJECTIFS : 
 — Stimuler l’imaginaire
 — Transposer les actions à la manipulation d’un objet

DÉROULEMENT :

Préparation de l’espace :
Une table servira de scène à l’échelle des objets. 

L’animateur met à la disposition des élèves une multitude d’objets 
pour les enfants (tasses, balles, cuillères, paquet de mouchoirs, 
fourchettes, chaussures, etc.)
Chaque enfant en choisit un. Chacun de leur côté, ils doivent 
trouver en quelques minutes comment son objet marche, tourne, 
regarde, saute, rampe, etc.
Chacun leur tour les enfants vont passer avec leur objet sur la 
table (qui est la scène à l’échelle des objets). 
Ils doivent faire une entrée et une sortie avec leur objet. 
Comment monter sur la table ? Comment descendre ? Comment 
notre objet marche-t-il ?

VARIATIONS :

L’animateur peut ensuite ajouter des consignes : votre personnage 
est fatigué, votre personnage a faim, votre personnage éternue.
L’animateur peut leur proposer de rajouter des sons.
L’animateur  peut imaginer des rencontres entre les personnages.

SECTION : OBJET
TITRE : QUE SUIS-JE ? EXERCICE DE 

TRANSFORMATION DE L’OBJET

OBJECTIFS : 
 — Développer l’imaginaire et la créativité. 
 — Transposer l’utilisation d’un objet à sa forme.

DÉROULEMENT :

L’enfant est invité à imaginer d’autres utilités pour un même objet.
À titre d’exemple, une banane peut devenir un téléphone, une 
soucoupe volante,  un petit serpent, etc. 
L’animateur choisit un enfant qui vient se positionner devant le 
groupe, dos au public. 
L’animateur demande au groupe de rester silencieux.
L’animateur dévoile un objet. 
Par exemple, une assiette.  
L’enfant se retourne et découvre l’assiette.  
Il doit alors changer la fonction première de l’assiette en développant 
une action qui permettra au groupe de saisir cette nouvelle idée. 
Par exemple : l’enfant pourrait utiliser l’assiette comme si elle 
devenait un volant d’automobile et pourrait jouer le personnage 
d’un chauffeur au volant d’une belle voiture. 

VARIATIONS :

En réalisant la même activité, mais en invitant plusieurs enfants 
à faire l’exercice simultanément.
Par exemple, cinq enfants se placent devant le groupe, dos au 
public.
L’animateur dévoile cinq couvertures, une devant chaque élève. 
Les enfants se retournent, voient l’objet et font une action. 
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Enfant 1 utilise la couverture comme si elle était un nuage au-des-
sus de sa tête.

Enfant 2 transforme la couverture en robe de soirée.

Enfant 3 la transforme en océan, etc. 
L’exercice peut aussi être réalisé avec peu d’objets.  

Par exemple, l’animateur ne dévoile qu’une seule couverture pour 
les cinq joueurs. Les enfants transforment le même objet d’une 
manière différente à tour de rôle.

SECTION : OBJET
TITRE : DIS-MOI, QUEL OBJET ES-TU ?

OBJECTIF : Créer et interpréter un personnage avec un objet

PRÉPARATION :

Rassembler différents types d’objets usuels : souliers, ustensiles 
de cuisine, vêtements, draps, contenants, crayons, livres, cahiers, 
jouets, etc.
  
DÉROULEMENT :

L’enfant choisit un objet parmi ceux présentés et se positionne 
face à ses camarades pour leur présenter ce dernier.

L’animateur pose des questions à l’enfant sur le personnage-objet :
« Quel est ton nom ? », « Quel est ton âge ? », « D’où viens-tu ? », 
« Qu’est-ce que tu aimes ? », « Qu’est-ce que tu n’aimes pas ? », 
« Est-ce que tu as des frères et sœurs ? », « Quel est ton mé-
tier ? », « Comment te sens-tu aujourd’hui ? » Etc. 

L’enfant doit répondre aux questions en personnifiant l’objet, 
c’est-à-dire en le faisant parler en utilisant une nouvelle voix et 
en le faisant bouger telle une marionnette. 

L’animateur invite par la suite les autres élèves de la classe à lui 
poser des questions dans l’objectif de développer les caractéris-
tiques descriptives de son personnage-objet.

Les réponses de l’enfant peuvent être totalement fictives. Par 
exemple : « je viens d’une autre planète », ou inspirée du réel « je 
viens de la Syrie ».

VARIATIONS :

Demander aux élèves d’écrire le descriptif de leur personnage-ob-
jet avant de le présenter en duo ou au groupe-classe.
Créer des rencontres de personnages-objets deux par deux. En 
duo, leurs objets se présentent. 
Il peut être intéressant d’amener les élèves à présenter leur per-
sonnage-objet devant la classe. 
Les équipes peuvent également se présenter simultanément et 
l’enseignant peut venir les observer en tant que public déambu-
latoire.
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SECTION : OBJET
TITRE : L’OBJET SE RACONTE

OBJECTIFS : 

 — Développer l’imaginaire
 — Inventer une histoire
 — Apprivoiser la prise de parole devant un groupe.

DÉROULEMENT : 

L’animateur présente aux enfants un objet (un foulard, une cuil-
lère, un instrument de musique, etc.) en leur racontant une his-
toire dans laquelle cet objet s’avère être magique.
Par exemple : le foulard lui permet de voler et de parcourir le 
monde ; la cuillère lui permet d’amasser des pépites d’or pré-
cieuses ; l’instrument de musique lui permet de chanter et de 
danser comme bon lui semble, etc.
À la suite de l’histoire, chacun des enfants choisit une fonction 
magique à l’objet.
Dans l’objectif d’aider l’animateur à se sortir d’une situation dif-
ficile, les enfants s’approchent près de l’animateur à tour de rôle 
pour divulguer le pouvoir magique de l’objet afin de l’aider.

VARIATIONS : 

N’utiliser qu’un seul objet et faire varier les utilisations.
Si un enfant s’avère gêné de faire l’exercice, il peut raconter son 
histoire dans l’oreille de l’animateur ou d’un autre enfant qui le 
répètera ensuite au groupe.

SECTION : OBJET
TITRE : RA « CONTES » - MOI TON OBJET

OBJECTIF : Interpréter un conte à l’aide d’objet comme personnage.

PRÉPARATION : 
Disposer des tables ou bureaux à disposition des élèves pour la 
réalisation de l’activité.
Rassembler le nombre nécessaire d’ustensiles de cuisine pour 
représenter chaque personnage du conte.
Discuter avec les enfants au sujet des contes qu’ils connaissent. 
Demander aux enfants de choisir un conte qu’ils aimeraient ra-
conter. Si la tâche s’avère trop difficile, l’animateur peut raconter 
une histoire de son choix.

DÉROULEMENT :
Diviser la classe en sous-groupe.
Chaque groupe est composé du même nombre de personnages 
retrouvé dans le conte. 

NOTE :
Un même enfant peut faire deux personnages s’il a deux usten-
siles.
Demander aux enfants de raconter le conte en utilisant les ob-
jets-ustensiles à titre de personnages. Ils prennent vie sur le bu-
reau ou la table associée à leur équipe. Cet espace devient alors 
la scène à petite échelle.

VARIATIONS :
Il est possible que toutes les équipes travaillent le même conte 
ou  un conte différent par équipe afin de permettre à chacune 
d’elle de découvrir un nouveau conte ou de revisiter un conte 
déjà connu. 
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SECTION : OBJET
TITRE : LES CHAUSSURES MAGIQUES

OBJECTIFS :

 — Permettre à l’enfant de raconter son histoire et son

 — Trouver des stratégies de résolution de conflits entre

DÉROULEMENT : 

Présentation de l’objet :

Demander à un enfant d’apporter un objet à l’avant de la classe 
et de le présenter aux autres élèves du groupe. (Exemple : une 
chaussure, un crayon, etc.)
L’objet doit raconter :
— d’où il vient
— sa fonction
— comment il est arrivé ici
Puis, l’enfant se décrit en tant que personnage. Il peut dire :
— comment il se sent.
Par exemple, il peut être fatigué d’avoir marché longtemps, ou 
encore triste d’avoir quitté ses amis, ou content de pouvoir enfin 
se reposer.
Si les enfants ont peine à trouver des questions, l’enseignant 
comme tous les autres élèves de la classe, peuvent se prêter au 
jeu et poser des questions à l’élève qui présente devant le groupe-
classe.

parcours par l’intermédiaire d’un objet devenu un 
personnage.

deux personnages.

Discussion entre les objets : 

Une paire de chaussures identiques est déposée sur une table — 
chaque chaussure représente un personnage. 
En duo, chacun des enfants interprète un personnage.
L’animateur impose un conflit à chacun des duos.
En manipulant la chaussure-personnage, ils devront discuter entre 
eux pour résoudre le conflit.
Ils peuvent terminer l’improvisation et repartant chacun de leur 
côté ou ensemble.
Exemple de conflit : Une chaussure veut marcher et l’autre ne 
veut pas. 
Les autres enfants de la classe peuvent aider les deux person-
nages à résoudre leur conflit. 

NOTE : 

Si les enfants ne trouvent pas de solution, l’animateur peut in-
tervenir et proposer une solution qui permettra de conclure l’im-
provisation.  

VARIATIONS :  

Utiliser deux chaussures différentes et remarquer si cette diffé-
rence modifie les interactions entre les deux objets-personnages. 
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SECTION : OBJET
TITRE : LE DRAP MAGIQUE

OBJECTIF : Développer l’imaginaire de l’enfant par la transforma-
tion d’objets usuels, tel un drap. 

DÉROULEMENT : 

Transformation d’objet

L’animateur apporte un drap dans l’espace de jeu.
Les élèves sont assis autour de l’espace de jeu en cercle.  
L’animateur choisit quelques enfants pour aller dans l’espace de jeu.
Tour à tour, chacun des enfants devra transformer le drap et 
l’utiliser d’une façon différente. 
Par exemple, un enfant pourrait utiliser le drap comme vêtement, 
le glisser sous son chandail pour créer un gros ventre, l’attacher 
derrière sa nuque pour en laisser tomber une très longue barbe, 
etc.

La découverte incroyable

Un drap est déposé sur une table. 
Afin de démontrer l’exemple, l’animateur exécute l’exercice en 
premier. 
Il regarde d’abord sous le drap comme s’il venait de faire une 
découverte incroyable.
Les réactions de l’enfant doivent permettre aux élèves de deviner 
l’élément-surprise.
Il demande ensuite aux enfants : « Qu’est-ce qu’il y a sous la cou-
verture ? » 
En répondant par oui ou par non, l’enfant guide les réponses des 
élèves qui se questionnent.
Les enfants doivent deviner la chose, l’animal ou la personne ima-

ginée sous le drap.
À tour de rôle, les enfants peuvent ensuite prendre la place de 
l’animateur et laisser libre cours à leur imagination.

VARIATIONS : 

La première partie de cet exercice (Transformation d’objet) peut 
être effectuée à l’aide de n’importe quels objets disponibles sur 
place. L’objectif principal de l’exercice est de permettre à l’enfant 
de développer son imaginaire.

Dans la deuxième partie (la découverte incroyable) deux enfants 
peuvent aller regarder ensemble sous le drap.
Ils prennent un temps ensemble pour s’entendre secrètement sur 
ce qu’ils percevront sous le drap et la manière avec laquelle ils 
réagiront. 
Une fois convenus, ils regardent simultanément sous le drap et 
réagissent de la même manière (exemple : les deux rient).
Après leur réaction, les élèves observateurs de la classe imitent 
leur réaction.
L’animateur demande à quelques enfants du groupe : « Qu’est-ce 
que vous avez vu ? ».
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Thématiques 
prédominantes

Les activités présentées dans ce livre aborderont des thèmes qui 
touchent les spécificités des enfants réfugiés. Ces sujets se ré-
pètent dans la plupart des exercices. Ils sont ciblés dans le but de 
faire du théâtre un outil d’aide humanitaire.  Notre premier défi 
a été de trouver des éléments liés  à l’univers imaginaire des en-
fants réfugiés, déplacés ou déracinés. Dans ces circonstances, les 
repères sont complètement différents de celui d’un enfant dont la 
vie est organisée avec une structure familiale, une identité cultu-
relle et la scolarisation. Nous avons dû tenir compte du manque 
d’espace et de ressources matérielles dans les institutions qui 
accueillent et scolarisent ces enfants réfugiés. Il a fallu faire plu-
sieurs versions et simplifier les activités pour qu’elles soient plus 
pertinentes et adaptables dans différents contextes. Enfin, le plus 
difficile a été d’adapter les activités dans le but de les rendre plus 
accessibles aux enseignants issus de différentes formations.  Il 
faut d’abord initier ces enseignants aux méthodologies créatives 
afin qu’ils enrichissent leurs contenus et leur enseignement. 
Dans cet ouvrage, nous vous présentons la liste des sujets et 
thèmes qui sont abordés dans les activités théâtrales. Nous invi-
tons les enseignants à adapter les exercices aux besoins de leur 
clientèle. 
 
La nature  
La nature est un sujet récurrent dans les activités proposées, à 
cause de sa magie et de son ludisme liés à l’univers de l’enfant. 
Pour n’importe quel enfant, tout ce qui est lié au monde de la na-
ture est plus facile à comprendre et l’amène à jouer rapidement. 
Il peut s’agir d’animaux, des éléments naturels comme le soleil, le 
vent, l’eau, et autres, utilisés dans le but d’aider l’enfant à créer un 
personnage, à jouer une scène ou à manipuler un objet de façon 
créative.  La nature devient un chemin pour pénétrer dans le quo-
tidien d’une façon amusante et transposer l’imaginaire en réalité. 
Par exemple, on pourrait jouer l’histoire d’un animal en conflit 
avec d’autres animaux. À travers ce processus et cet exercice se 
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manifesteront des émotions, des dialogues et des gestes qui sont 
aussi présents dans les relations de l’enfant avec ses camarades. 

La socialisation
Dans plusieurs activités, les enfants sont invités à jouer ensemble. 
Ils sont encouragés à dialoguer avec l’autre, à s’exposer aux re-
gards des autres, à partager l’espace de jeu et à créer collective-
ment. Toute cette démarche favorise la socialisation et la conso-
lidation d’un groupe en cohésion,  l’une et l’autre, par la pratique 
théâtrale.

La communication orale
La plupart du temps, le théâtre incite les gens à parler, à commu-
niquer une idée et à s’exprimer librement soi-même ou à travers 
un personnage. Les activités mettent en évidence l’importance de 
l’enfant et son pouvoir d’expression par la communication orale.  
Parler devant un groupe et se faire entendre est déjà transforma-
teur. C’est cette dimension communicative que le théâtre propose 
en tant qu’espace pour la prise consciente de la parole. Dans cette 
exposition et le positionnement créatif devant un groupe, l’enfant 
comprend qu’il est créateur et il découvre la grande valeur de sa 
voix. 

L’expression corporelle 
Le plus facile pour les enfants est la gestuelle ainsi que toute 
l’expressivité du corps pour communiquer. Au début du proces-
sus, l’utilisation de l’expression corporelle muette est plus facile 
pour les enfants qui abordent le théâtre pour la première fois. 
Dans la plupart des activités proposées, le corps prend une place 
prédominante lors des étapes de concentration et d’échauffement 
ou dans la construction de personnages et de scènes. Les en-
fants sont amenés à bouger et à créer à partir d’une exploration 
simple et créative du corps, ce qui leur donne accès à leur propre 
richesse de mouvements.  L’expression à travers la gestuelle et 

les mouvements d’un personnage favorise aussi une exposition 
de soi-même devant le groupe. La pratique théâtrale libère les 
émotions par la grâce à l’expressivité corporelle. 

La transformation 
Au théâtre, on travaille beaucoup avec l’idée de transformer une 
chose en autre chose complètement différente grâce à la créativi-
té. Cette mutation est rendue possible par la liberté que confère 
l’espace fictionnel du théâtre. Dans la zone de jeu, l’enfant peut 
créer, transformer et se transformer librement. Il entre dans 
un monde éphémère et riche en possibilités. Il peut jouer par 
exemple un animal, un élément de la nature ou n’importe quel 
personnage. L’enfant invente des histoires qu’il présente lors de 
scènes, ce qui l’amène toujours à se transformer lui-même en 
personnage ou à donner vie à un objet en modifiant sa fonction 
originale… Ces transformations fictives  vécues dans l’espace de 
jeu peuvent ensuite être transposées dans la vie réelle au quoti-
dien d’une façon positive.

L’imaginaire 
Les activités proposées cherchent à stimuler rapidement l’imagi-
naire des enfants, en grande partie grâce aux thèmes abordés. La 
pratique de jeux théâtraux facilite l’entrée ludique dans l’univers 
fantastique et les créations abstraites qui font partie de l’ima-
ginaire du monde de l’enfance. Le contexte dans lequel vivent 
ou ont vécu ces enfants limite leurs contacts avec les éléments 
naturels, comme aussi à la structure d’une société dite normale, 
à cause de leur situation de réfugiés. Les ateliers proposent avant 
tout des actions teintées et orientées vers l’imaginaire et liées à 
la nature ainsi que d’autres éléments abstraits, plutôt que des 
thématiques liées à des réalités concrètes, ce qui serait moins 
stimulant. De cette manière, l’enfant est encouragé à utiliser son 
imagination pour la création de personnages et de scènes à partir 
de son inspiration et des images qui lui viennent librement.
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L’estime de soi 
Quand l’enfant joue un personnage, il est toujours invité à se 
percevoir de plusieurs façons grâce à la richesse des histoires. 
L’enfant découvre sa capacité créatrice à chaque fois qu’il joue 
devant les autres ou lorsqu’il est simplement lui-même en mou-
vement. L’estime de soi est toujours mobilisée pour que les en-
fants soient capables d’agir par le mouvement, la gestuelle, les 
émotions et leur imagination et que ce soit agréable et amusant.  
La scène est un miroir qui amène les enfants à transformer leur 
regard sur eux-mêmes, sur l’autre et sur le monde. Les créations 
expérimentées sur la scène favorisent l’augmentation de leur es-
time personnelle, car il leur donne le pouvoir de prendre la parole 
et d’agir en tant qu’enfants citoyens créateurs.

La joie
L’enfant peut s’amuser beaucoup quand il pratique le théâtre. Le 
jeu stimule le plaisir d’être avec les camarades, d’être en liberté 
créative et de vivre plusieurs rôles grâce aux différents  person-
nages créés et interprétés. Le plaisir amène l’enfant à s’intéresser 
davantage aux activités théâtrales et à oublier pour un temps son 
quotidien teinté de souffrance ainsi que ses carences affectives. 
Le jeu théâtral peut parfois ressembler à une fête où le corps et 
les émotions expriment la joie de vivre et d’être en communauté. 
Ce sentiment de joie amplifie l’amour de l’enfant pour la pratique 
théâtrale.  De plus, quand il est en train de jouer, le temps passe 
plus rapidement et il est très heureux d’avoir créé et de découvrir 
sa capacité à inventer des choses. Il est primordial de laisser l’en-
fant rire et  s’amuser à travers ce processus  magique du théâtre 
et à travers les histoires et les personnages parfois fantastiques. 
Cette joie qui vient du plaisir de s’exprimer aide l’enfant-réfugié 
à soulager un peu sa douleur et les pertes qu’il a subies.

Faire naître et 
renaître notre 
commune 
humanité par 
le théâtre
L’expérience artistique, selon Freud, permet de réconcilier le prin-
cipe de réalité et celui de plaisir. Le recueil d’ateliers de théâtre 
proposés dans le présent livre en est un bon exemple. Comment 
partir de son expérience truffée de souffrances et de trauma-
tismes pour la transformer en une co-création originale, sensible 
et belle ? Il est possible d’y arriver par la médiation du jeu théâ-
tral, mais surtout par la co-création en groupe. Tout cela dans une 
démarche de jeu et de plaisir, en dialogue avec l’autre. 
La transformation du vécu, le théâtre la permet en développant 
l’imaginaire, la créativité, l’inventivité, mais aussi, plus fondamen-
talement, en ouvrant un canal manifeste pour l’expression des 
émotions et des expériences, des impressions vagues, comme 
des souvenirs les plus profonds. Nul besoin alors de narrer son 
vécu en long et en large, de décrire ses émotions par les mots 
avec grande précision ; il suffit de jouer, d’interpréter, de mimer, 
à l’aide de différents symboles, objets, sons, de quelques mots 
peut-être, de mouvements corporels et de grimaces. Au contact 
de cette matière et de ce jeu, il y a au moment de l’acte théâtral, 
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pour ceux et celles qui y participent, un phénomène qui réunit à 
la fois l’appropriation de son histoire et sa libération. Notre his-
toire nous appartient, mais nous en sommes de moins en moins 
prisonniers, par l’effet incontournable de l’expressivité avec et 
devant l’autre. Le fait de créer une scène à partir d’une réali-
té vécue, en collaboration avec autrui, permet de voir sa propre 
histoire autrement, d’accéder à des « angles morts » jusque là 
inconnus. Son histoire, on la prête, on la travaille et on la déforme 
en groupe, puis elle sort ainsi de son carcan. Seule la réciprocité 
peut nous amener à une telle ouverture et à une décentration de 
sa propre expérience. Ainsi, le théâtre offre des occasions uniques 
de socialisation, qui nourrissent  le rapport à l’autre, comme le 
rapport à soi.

Les ateliers proposés dans les prochaines pages invitent à cette 
socialisation, à cette mise en jeu de soi avec autrui : mise en jeu 
de ses intuitions, de ses référents, de ses associations d’idées, de 
son corps dans l’espace et de sa capacité d’interaction. Sans qu’on 
se prenne la tête et qu’on se revendique d’une thérapie, l’exercice 
libère. Il décharge, rapproche et fait du bien. Sur un autre plan, 
il permet aussi de penser la situation dans laquelle on se trouve, 
d’interroger le monde dans lequel on vit, avec ses injustices, ses 
violences et ses incongruités. Car pour interroger notre monde, 
pour le questionner et le réfléchir, encore faut-il d’abord se le 
représenter, s’en faire une image mentale, une sorte de synthèse 
à saisir d’un seul regard. C’est ce que les Grecs appelaient l’« œil 
de l’esprit ». Construire collectivement une scène, y déployer une 
action, un geste, une charge émotive, une couleur, est cette étape 
cruciale permettant ensuite de penser cette scène, de la mettre 
en perspective et de la confronter à notre sens critique. Ça aussi, 
ça fait du bien.

Enfin, ce cahier d’expression théâtral n’est pas un cadeau pré-
fait, fini et emballé, de « nous » à « eux ». C’est un laboratoire, 
un banc d’essai, un théâtre en soi, dans lequel les membres du 
Collectif pour l’espoir ont eux-mêmes  mis en jeu leurs associa-
tions libres, leurs automatismes, leurs histoires et leurs mimiques 
corporelles. Devant l’aberration humaine, il y avait la nécessité de 
faire quelque chose. Il y avait l’intuition que, même dans l’adversi-
té des camps, on pouvait chercher à faire sentir aux enfants leurs 
capacités  et leur puissance de jouer, de mimer, de s’exprimer, de 
réfléchir à ce qui leur arrive. Cette intuition est mise en marche 
ici et nous espérons continuer à lui donner forme en dialogue 
avec les enseignants qui, dans des situations forts variées et sans 
doute plus difficiles que nous ne pouvions concevoir, tenteront 
ces ateliers. Il s’agit en toutes lettres, dès le départ, et pour la 
suite, d’une co-création. Avec cet espoir, dans cet exercice théâ-
tral naît et renaît la commune humanité : nous prenons davan-
tage conscience de nos ressemblances, de ce que nous avons en 
commun, de nos défis, et de l’univers infini des choses à faire à 
partir de là.
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Dans l’urgence, 
il faut agir!

Le but de notre collectif est d’utiliser le théâtre afin d’aider aider 
les individus en situation d’urgence humanitaire. Notre arsenal 
solidaire est le théâtre et tous ses éléments créateurs, sociali-
sateurs et transformateurs liés aux interventions pédagogiques 
et artistiques. Nos actions sont destinées aux individus qui ont 
besoin d’espoir pour retrouver leur prise de parole, leur pouvoir 
d’agir, leur estime de soi, leur capacité à vivre ensemble et leur 
rôle de citoyen créateur. En effet, le théâtre peut être un moyen 
de reconstruction de relation  affective et créative avec soi-même, 
avec l’autre et avec le monde. Cette reconstruction passe par le 
plaisir de jouer en devenant créateur d’histoires, de personnages, 
de scènes, etc. L’individu joue pour le plaisir de s’exprimer avec 
son potentiel corporel, émotionnel et imaginatif. 

Ce collectif travaille selon un processus de construction colla-
boratif de connaissances pour créer du matériel pédagogique 
lié au théâtre et à son potentiel d’intervention humanitaire. Les 
membres du collectif sont des artistes, des militants du domaine 
des arts et des pédagogues touchés par la souffrance des réfu-
giés ou d’autres communautés qui sont en souffrance et qui ont 
besoin d’aide pour retrouver l’espoir. L’engagement de chaque 
membre est issu de sa sensibilité d’être humain et de citoyen pla-
nétaire. Les membres du collectif sont touchés par les demandes 
humanitaires, ce qui les amène à se rencontrer pour bâtir le ma-

tériel destiné aux enseignants qui travaillent avec cette clientèle 
fragilisée. De cette collaboration découle un travail d’une forte 
intensité collaborative. Il est aussi une réaction des artistes im-
pliqués qui souhaitent aider leur prochain avec leur art et leur 
capacité de créer ensemble sous plusieurs angles. 
Les guerres, les changements climatiques, économiques, poli-
tiques et autres, occasionnent des grands déplacements de po-
pulations.  Les situations de crise humanitaire touchent tous les  
âges, mais aujourd’hui, principalement les enfants et les adoles-
cents qui sont les plus vulnérables et qui ont besoin d’espoir. C’est 
pour eux que nous avons mis l’épaule à la roue en étant dans un 
processus de création en profondeur. 
Le travail a été fait dans le but  de répondre à la demande d’aide 
avec urgence. Le mot urgence est utilisé pour expliciter notre 
engagement sincère envers les individus en situation de vulnéra-
bilité pour lesquels la pratique du théâtre pourrait favoriser l’es-
pérance. Lorsqu’on dit l’urgence dans l’action, cela signifie aussi 
la disponibilité ici et maintenant des artistes et des militants qui 
sont prêts à user de créativité pour changer le monde à leur me-
sure. Il ne faut pas que l’immobilisme et la négligence aggrave 
la dégradation sociale qu’on vit actuellement dans les zones de 
guerre et d’inégalités. 

L’urgence humanitaire est bien présente, il faut agir avec nos arts ! 
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Conseils et 
remarques en 
vrac
À fin de vous aider à bien piloter les activités cet de outil de 
travail, voici des conseils et des remarques qui sauront, nous l’es-
pérons, vous faciliter la vie.

— Faut-il une formation pour utiliser ces activités ?
Ce cahier d’activités théâtrales ne nécessite aucune formation 
quelconque en théâtre ou dans un autre domaine artistique que 
ce soit. Tout ce qu’il faut, c’est une disponibilité pédagogique et 
une certaine volonté d’accompagner les enfants. 

— Les activités peuvent-elles être modifiées ?
En fait, c’est permis, même que cela vous est conseillé. Afin 
d’éveiller l’intérêt des jeunes, l’animateur se doit d’adapter les 
activités à leur propre contexte, c’est-à-dire au contexte dans le-
quel les enfants vivent et à leur profil personnel.

— Un conseil pour diriger les activités ?
Notre premier conseil : utiliser des consignes claires et pré-
cises, plutôt courtes et directes. De plus, on conseille de répé-
ter les consignes lorsque c’est nécessaire et de les agrémenter 
d’exemples physiques.

Consigne complexe -› Marchez dans l’espace tout en ayant en 
tête une émotion que vous devrez transférer dans votre démarche.

Consigne simple -› Marchez dans l’espace. (**Temps**) Main-
tenant, trouvez une émotion dans votre tête. (**Temps**) Puis, 
tentez de marcher avec cette émotion.
** Souvent, les consignes simples sont courtes, claires et seg-
mentées.

— Y a-t-il un public ciblé par les activités ?
Les activités ont été créées pour un groupe d’enfants qui auraient 
entre 4 à 11 ans. Cependant, il vous est possible,  d’adapter les 
activités pour des jeunes d’un âge plus bas ou plus élevé. 

— Utiliser ce qu’il y a à votre portée.
Tout en gardant votre simplicité et votre créativité, utiliser du ma-
tériel déjà présent dans votre local peut changer radicalement le 
visage de vos activités. Ainsi, vous pouvez transformer des tissus, 
du matériel scolaire, les chaises ou des morceaux de vêtement en 
toute autre chose. 

— Et, moi, l’à dedans ?
Un conseil : agir en tant qu’exemple pour vos jeunes. Il s’agit 
de vous mettre vous-mêmes dans des situations où vous ferez 
preuve de créativité et de spontanéité : vous devez vous per-
mettre d’improviser. En brisant ce mur qui vous sépare de vos 
enfants, vous les invitez eux-mêmes à oser inventer. 

— Est-ce qu’il s’agit d’une thérapie ?
Certainement pas ! En réalité, il s’agit de créer une porte d’évasion 
pour ces jeunes dans la création et l’amusement. Certes, parfois, 
le théâtre et les activités qui s’y rapprochent peuvent mener à un 
« effet thérapie », mais nous vous y mettons en garde. Dès que 
vous croyez toucher un peu trop la psychologie des enfants qui 
participent à vos activités, vous devez arrêter l’activité ou deman-
der l’aide d’autres personnes-ressources qui seront mieux outiller 
pour une telle chose.
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— Qu’est-ce que je dois regarder pendant les activités ?
Plusieurs éléments sont à observer, car le théâtre est un art com-
plet. Ne vous en faites pas si au début cela est difficile : l’observa-
tion deviendra plus facile, voir automatique et inconsciente, au fil 
du temps. Ainsi, soyez sensibles aux éléments suivants : le corps 
en action, la voix et les gestes. Cela vous aidera à guider l’enfant 
et à le pousser plus loin.

— L’écoute, c’est primordial !
C’est primordial d’être sensible et à l’écoute des enfants lorsqu’ils 
sont en état de création. En effet, il vous faut être disponible  
pour entrer dans le monde imaginaire qui appartient aux enfants : 
écouter, réutiliser et valoriser leurs propres idées.

— Un truc pour le climat du groupe ? 
Puisque la création est une chose qui demande de faire don de soi 
et de se laisser aller, un climat d’écoute et de respect est impor-
tant, autant ce le serait s’il s’agissait d’une confidence.  De plus, il 
faut porter une attention particulière à chacun afin de bien diriger 
la prise de parole, et que tous la respectent. 

— Il faut s’accorder le droit d’être disponible.
Il faut absolument être disponible pour les enfants qu’on accom-
pagne dans la création. Ainsi, s’ils ont des peurs ou des réticences 
en lien avec les activités, il faut se permettre de leur accorder du 
temps individuellement pour les écouter et les aider. De plus, si 
vous observez des difficultés autres que celles reliées directement 
aux activités, vous devez être disponible.

— Avertissement !
Il est important de mentionner que les activités engendrent le mou-
vement et la prise de parole. Ainsi, il est tout à fait normal que ces 
activités soient un peu bruyantes. Il est difficile de faire autrement : 
pensez à prévenir les personnes dans l’espace environnant. 

— Un moteur entraînant : eux-mêmes !
Il est utile de créer à partir de leur propre univers et de leur 
propre contexte de vie. Investir du temps pour la recherche de 
textes, les scènes par exemple, le plus près possible des histoires 
liées à leur univers, c’est gagnant. Ils se sentiront interpellés ! Il 
faut s’inspirer du quotidien et de l’actualité des enfants.

— Les émotions.
Les émotions sont omniprésentes au théâtre : on en parle, on 
joue avec celles-ci et on en provoque chez les autres. En effet, le 
théâtre incite à un contexte émotionnel puissant. Ainsi, il vous 
faut développer une conscience et une compréhension des émo-
tions : bref, il vous faut être sensible. Cela vous aidera à guider et 
à comprendre ce qui se passe dans votre groupe.

— Le groupe et l’individu.
Les activités mèneront à deux sphères qui seront explorées simul-
tanément : le collectif et l’individuel. Il vous faut être sensible, à la 
fois, à l’une et à l’autre de ces sphères en observant les signaux et 
les petits détails qui se cachent dans ces deux aspects du théâtre. 

— C’est un jeu !
La joie, le divertissement et le plaisir doivent, en tout temps, être 
les moteurs qui dirigent les activités, sans faire oublier toutefois 
le fait que, sous leur aspect ludique, permettre l’évasion des en-
fants demeure le but premier des activités.

— Une chose commune.
Parlant de collectif, il faut diagnostiquer dans le groupe, les dif-
férences de culture, de vie quotidienne, d’âge, etc., de façon à 
amener les enfants à un même palier. Aussi, il est conseillé de 
développer un langage commun au groupe et de l’utiliser lors 
des activités pour arriver à mobiliser les enfants à agir ensemble.
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— Méthode à suivre : recette parfaite.
Bien entendu, il est possible de moduler cette recette selon cer-
taines conditions. Cependant, il est conseillé de suivre la dé-
marche suivante lorsque cela vous est possible.
 1. Choisir une activité de motivation ou de concentration

 2. Poursuivre avec une activité des sections scènes, objets

Cela permettra aux enfants de se mettre dans des circonstances 
propices à la création et à l’évasion.

— L’aspect éducatif, c’est possible.
Un transfert est possible. Par le jeu, on peut amener les enfants 
vers une éducation qui se fait au quotidien. Pour cela, il est im-
portant de se concentrer sur le dialogue et la relation entre les 
jeunes.

— Quelles sont les limites ?
Malgré qu’il soit question de faire semblant, il est important 
d’être vigilant sur une chose : la proximité corporelle. Ainsi, il est 
important d’établir une limite corporelle claire entre les jeunes, 
afin d’éviter des désagréments : qu’une bagarre, par exemple, ne 
produise un accident.

— Regarder les activités : un enseignement en soi.
Il est important d’utiliser autant l’aspect regardant que regardé.  
En effet, il s’agit d’un apprentissage qui se fait en continu. Ainsi, 
si une importance est accordée à l’état de spectateur, l’enfant 
apprendra énormément de son écoute et cela aidera le climat de 
respect régnant dans le groupe.

— Au théâtre, il y a une scène, non ?
Quoique non obligatoire, il existe toujours la possibilité de pré-
sentation sur une scène. L’impact d’un public sur les jeunes peut 

(ou les deux).

ou personnages.

être formidable et extrêmement positif : le développement d’une 
confiance en soi, la chimie de groupe galvanisée par l’adrénaline 
du spectacle, etc. Cependant, si vous décidez de vous investir 
dans une telle manœuvre, vous endossez la responsabilité de les 
préparer et de leur accorder du temps d’accompagnement sup-
plémentaire. Aussi, cela permet de partager l’effet des activités 
de ce cahier sur un plus large bassin de personnes.

— Une dernière chose à ajouter ?
L’ambiance dans laquelle vous allez conduire les activités de ce 
cahier est primordiale, car c’est cela qui mènera le tout à se trans-
former tranquillement en un espace de création menant à la so-
cialisation et qui allumera tranquillement l’espoir de ces jeunes.

Les individus qui s’engagent dans ce processus de création 
sont les allumettes qui allumeront une lueur d’espoir chez les 
jeunes qui ont vraiment besoin de cette chaleur. Ensemble, 
on espère que ces jeunes n’auront plus à vivre un frisson et 
qu’ils créeront un brasier ardent d’espoir pour les autres et 
pour eux-mêmes.
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Des milliers d’enfants réfugiés portent les 
marques de leur souffrance et ont été fragilisés 
par la cruauté humaine. Ils nous invitent à les ai-
der à  retrouver l’espoir. Cet appel humanitaire 
a mobilisé le Collectif théâtre pour l’espoir à 
écrire un ouvrage didactique constitué de 45 ac-
tivités de théâtre pour ces enfants. Cet ouvrage 
a été élaboré et réalisé à travers un processus 
de construction collaborative de connaissances 
par 19 coauteurs provenant du Canada, du Bré-
sil, du Chili, de la France et du Liban. Le but est 
d’outiller pédagogiquement les animateurs qui 
travaillent avec les enfants réfugiés afin qu’ils 
utilisent le théâtre comme moyen ludique et 
créatif en classe. La pratique théâtrale favorise 
la libération du potentiel créateur de l’enfant 
dans une perspective de développement per-
sonnel, de prise de parole, d’augmentation de 
l’estime de soi et d’expressivité corporelle et 
émotionnelle. Les personnages, les scènes et 
les objets dans le jeu théâtral permettent d’in-
venter un monde imaginaire dans, et à travers 
lequel, l’enfant peut recréer son monde d’espoir, 
de paix et de solidarité. 


